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Attendezpaquet, une ombrelle, — ou même 
tes mains vides.

C'était lui qui la conduisait à "la 
ville, qui lui faisait visiter les plants 
du potager, l'enclos dee pommiers.

Jacques, lui, s'était remis au tra
vail avec plus d’acharnement que 
par le passé, et il était heureux de 
cette entente cordiale qu’il avait 
craint de ne voir jamais'.s’établir 
entre l’orphelin qu’il aimait comme 
■on fi's et la femmequ,il avait choi
sie pour épouse.

Et si parfois quelque matois com
père, au cabaret où il allait le di
manche faire sa partie de boules, 
plaisantait sur cette quasi-intimité 
des deux jeunes gens qui isolait, 
pour ainsi dire, le trop confiant ma
ri, Jacques haussait les épaules en 
disant ;

—Quoi ? Jules est pour moi com
me un frère. Thérèse le sait bien et 
pirtage son affection entre lui et

JOSEPH BRUCELectures iii Soir Autrefoli du Medioel Hall, 
ancienne apothicairenYVU l'Hopltal G4a4ra 

de Montréal
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Le meunier Jacques, après avoir 

vu s’écouler sa prime jeunesse sans 
la moindre amourette, sans un rêve 
de bonheur — même passager — à
deux, s’amouracha tout à coup de
la jolie Thérèse, la fille du jardinier- 
fleuriste.

Et ce fut comme un coup de fou
dre, cet amour inattendu qui emplit 
le cœur et l’esprit de cet homme de 
trente-deux ans qui, jusque là, 
vait eu d’autre souci que les améli 
orations à apporter dans l’exploita
tion du moulin que lui avait légué 
ton père.

Du jour où subitement, après 
una entrevue avec la jeune tille 
chez le père Lenoir, il sentit s’agi 
ter en lui un sentiment inconnu et 
délicieusement troublant, Jacques 
s’absorba complement dans des 
rêveries sans fin, laissant à son 
garçon Jules, un gars de vingt-deux 
ans, qu’il avait recueilli par charité 
quelques dix années avant, le soin 
de diriger toutes choses au moulin 
et de satisfaire ses nombreux 
clients.

Puis, au bout de huit jours, pen
dant lesquels on le vit constamment 
marcher la tête baissée, causant et 
gesticulant tout seul, par les sem 
blauts de rues du village ou les 
champs, il alla trouver le père Le
noir et, sans préambule, lui dit en 
lui tendaut la main :

— Père Lenoir, vous me connais 
saz, honnête et travailleur, comme 
mon défunt père; propriétaire du 
moulin et de ses dépendance, avec 
quelque jouneaux de terres ara
bles et un enclos planté ^e pom
miers qui donnent un fameux ci
dre, sans compter une dizaine de 
mille livres en bonne rentes sur 
l’Etat. J’aime votre fille Thérèse; 
vonlez-vous de moi pour gendre?...

Le vieux jardinier aspira longue
ment une prise de tabac et, prenant 
la main qu’un lui tendait, répon
dit:

— Mon «fieui ça ne me déplairait 
point, et si la «p’tiote» le veut, c’est 
une affaire quasiment faite. Nous 
allons lui demander tout de suite.

Thérèse, consultée, avoua en 
rongissantque «monsieur Jacqu*» ne 
lui déplaisait point et qu’avec l’a
grément de son père, elle consenti
rait volontiers à devenir la meunière 
d'Ornioy.

—Topez là 1 dit le vieux Jacques. 
Dans un me s vousse ez marié et, 
dans un an, je ferai danser sur mes 
bias — encore sonde, mon gars!— 
un jolie petit fieui.......

Et un mois plus tard, en effet, 
Thérèse Ltnoir, devenu Mme Thé
rèse Bouland, s'installait au moulin 
qui mirait ses murs blanch s à la 
chaux dans Peau claire de la petite 
rivière où tournait la g 
aux aubes verdies par l’humidité.
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Sougei bien que c'est maintenant le temps 
de faire le menage de votre maison et (pie 
c'est aussi; le temps de laisser vos ordres
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peu clairvoyant.
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Rende de Pinusni BRYSON, GRAHAM k CIEUn jour, Jacques partit à la ville 
après avoir prévenu qu’il ne rentre
rait que le l’endemain, termina ses 
affaires plus vite qu’il ne croyait pou
voir le faire et revint à la ferme à 
la tombée de la nuit. Voulant 
s’assurer 
avait été
aussi un peu charmée à l’idée de 
surprendre sa chère Thérèse qui ne 
l’attendait pas ca jour-là, il fit le 
tour du moulin ei rentra par l’en-

De suite, en n’entendant pas le tic- 
tac du moulin, une inquiétude le 
saisit. Qu’y avait-il donc?

Les affaires marchaient bien, il y 
avait de la besogne beaucoup plus 
qu’on n’en pouvait faire et le maté
riel était bon.

Pouquoi, le travail était-il inter
rompu?

Il laissa là la carriole et se diri
gea courant presque, vers le lo
gis.

67 RUE SPARKSMORROWPOOR les BK-
eNerqee «le Comm «-re*

rinusOnguent Seule A genta pour le» 
Pianos Checkering, Steinway, 
Haines et Nordheimer et poui 
les Orgues Harmoniums de Es 
tey et Kimball.
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AUJOURD'HUI.'
Coutre son habitude, Thérèse n’é- 

tait pas dans la pièce du bas et per- 
ur recevoir 

le meunier, qui allait appeler, 
quand je ne saie quelle pensée le

Il monta doucement l’escalier qui 
conduisait à la chambre d’habita
tion de Thérèse 
aussi — et s’arrêta, le cœur battant 
à lui rompre la poitrine, près de la

Il entendit un bruit de voix et 
s’approcha, retenant sa respiration 
pou- mieux écouler.

Et, à travers des soupirs et des 
baisers, il distingua la voix de Thé
rèse et celle de Juler, murmurant 
des mots sans suite avec un accent 
passionné qui enfonçait au cœur du 
auvre homme mille coups de poi-

Jacjues comprit tout alors ; il fut 
obligé de se tenir au chambranle 
de la porte pour ne point tomber.

11 demeura quelques instants la, 
presque privé de sentiment, accablé 
par la brutale révélation de son 
malheur irrémédiable.

Et soudain, avec un geste déses
péré, il s’enfuit, grimpant quatre à 
quatre les échelon.-.qui conduisaient 
au grenier où, tout en sanglotant, il 
ramassa un bout de corde, l’attacha 
solidement à une solive du plafond 
et, sans hésitation, avec un dernier 
gémissement angoissé, il se pendu.

En bas, ignorant le drame qui 
jouait audessus de leurs têtes et 
dont ils étaient les auteurs, les 
deux a nants, Thérèse et Jules,— 
le fils d’adoption et la femme du 
meunier — s’abandonnaient folle
ment aux ardeurs de passion coupa
ble et meurtrière.

Ottawa. Ontario.sonne ne se
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L’assortiment est considerableB Bargains en - Etoffes à Robes. Bargains en - Draperies. 
Bargains en Couvertes.as —A LA-

NATIONAL M’K’ti. CO. 
ltiOltül SHARKS. Bargains en - Tapis. Bargains en - Epiceries. 

Bargains en - Flanelles.| i «
Bargains en - Pardessus.

Je, soussigné, ai le plaisir d’annoneerTau 
public de cette ville que l'organisation de 
mon établissement de Pompes Funèbres 
achevée et que je suis maintenant prêt 
cuter tous les ordres qu’on voudra bi 
confier. Mon établissement est des 
équipés et on y trouvera tout ce qu’il 
pour les services funéraires ne toutes classes 
J’ai entr'autrès corbillards une voiture de 
grande beauté et faite à mon ordre u 
des plus grandes manufactures d 
L’assortiment des cercueils est des plus va
riés, et il y en a pour toutes les bouises. Le 
public est prié de venir à mon établissement 
où il trouvera un service irréprochable, des 
prix accomodante etudes conditions .géné
reuses.

Persiennes, Bargains en - Chaussures.
Toiles et Polesrosse roue

TOUT VA *

N‘S il > Bryson, Graham è Cie.
a RideauxII dans une

Les meilleurs ict«:hé$ dans la villeElle avait dix-neuf ans, la jolie 
meunière, et était une petite perzon- 
ne fort appétissante et, sauf une fa
çon de commander quelque peu 
autoritaire, elle eût pu être l’idéal 
de la maîtresse de logis.

Elle eut vite accaparé la direction 
du moulin. Jacques, rendu fou par 
cet unique amour, mettait tout son 
bonheur dans une obéissance passi
ve à cette petite fille mignonne et 
volontaire qui était sa compagne 
pour la vie. *

11 voulait que chacun suivit son 
exemple et n’eût pas souffert de ses 
serviteurs le moindre signe d’impa
tience à un ordre donné par la ‘‘pa
tronne”.

Jules, le premier garçon, voulut 
d,abord résister à cette autorité 
nouvelle qui le reléguait parmi les 
autres domestiques, habitué qu’ii 
était depuis longtemps à faire à peu 
près ses volontés an moulin.

Quelques admonestations de Jac
ques le firent rentre' dans l’obéis
sance et, même, deux mois après 
l’installation de Thérèse au moulin, 
il éait le serviteur le plus dévoué à 
sa personne.

C’était un joli garçon, bien dé
couplé, av«c un visage de fille qu’é- 
vlairaient -feux grands yeux bleus 
ombragés de long» cils noirs, comme 
sa chevelure naturellement bouclée, 
et une bouche aux lèvres sensuelles 
découvrant trente-deux dents blan- 
ch°s et régnlièrement plantées ; il 
avait un doux pi rler et les manières 
empreintes, malgré son origine et 
son obscure condition, de je ne sais 
quelle distinction native.

Lisant beaucoup, au hasard, des 
romans, des journaux des brochu
res, sa conversation était agréable, 
et il savait, disait-on dans le 
“ parler aux femmes."

Il devint vite le 44 patito ” de sa 
jolie patronne, qui avait eu tôt fait 
de s’apercevo r du peu de 41 fond ” 

accepté un peu 
i besoin d’inconnu 

Oui hante les filles de quinze à vingt 
ans et les fait se marier avec le 
premier venu, sans affection, mais 
non sans désirs vagues.

Bientôt, ou ne vit plus Thérèse 
sans apercevoir, 4 ses côtés ou der
rière elle, le jeune et beau garçon 
du moulin, portant un panier, un

L. ORATTON, 
Vis-à-vis la Basilique. OTTAWA.

vre, l’autre est un meurtrier, un 
assassin peut être. Il faut que la 
cause du duel ait été bien grave 
po ir que sa conscience |se rassure 
un peu. Il ne dormira pas de long 
temps. Il est exposé chaque jour à 
rencontrer une femme qu’il a ren
due veuve, des enfants qu’il a laits 
orphelins* 11 sont, peut-être, par 
lui, dans la misère noire. Osera-t- 
il les abandonner? 
secourir?

L;s duels récents se sont uien 
passés. Je mVn félicite. Tout ce 
bruit n’a rien bauge à l’importance 
des découvt-rles de M. Mermeix. Il 
ne s'agit pas de savoir si on s'est 
battu. mais si on a payé et si on a 
été payé

IA3 plus gros duel et le plus ma
gnifique a été relui de Rochefort et 
de Thiébaud. Je ne sais pas du 
tout quelle en était la cause, ni si 
c’es* Rochefort qui °avait offensé 
Thiébaud. ou Thiébaud qui avait of- 
lentié Rochefort. Ja ne m'en soucie 
nullement. Mais c’étaient des duel
listes de consequence, et le combat 
s’eu est ressenti N-ï me pari z pis 
de ces duellistes dont les joi.rna ix 
ne par ent que quand le copie ne 
donnent pas.

A peine a t on su que Rochefurd 
allait se battre que des repoi ters _,nt 
pissé le détroit pour savoir s’il se 
portait bi n, s'il était de bonne hu
meur, 11 po-jr annoncer aux jour 
naux avec certitude le jour et le 
lieu du combaL 11 se battra vendre
di, s’il plaît à Dieu et aux commis
saire s de police.—En quel lieu ?— 
En Hollande, parce que Rochefort 
ne peut aller en Belgique. Un ca 
( he avec soin le nom de la ville 
pour éviter les tracasseries ; mats 
votre fidèle reporte" a eu l’habileté 
de le découvrir, et il a la gloire de 
l’annoncer le premier, à vous, mon
sieur, et à toutes les polices.

Cet avis ayant été envoyé à la 
fois par tous les reporters et publié 
ii fois4par tous le» journaux, il

n’est pas étonnant que les combal- f nie dont il s’agisiait, celui qui était 
tants aient été successivement dé- calomnie est justifié désormais, par 
pistés de remplacement qu’ils la vertu des compresses de M. Thié- 
avaient choisi, et obligés d’errer par baud.
le pays en quête d’un endroit où Chez nos bons aïeux on prouvait 
l’on pût se tuer commodément. Les son innocence en marchant pieds 
deux adversaires étaient d’ailleurs nus sur un fer rouge. Tout estchan- 
escortés par une nuée de reporters gé. Tout a progressé, 
français, anglais, belges, hollandais.
Ils tâchaient de ss dissimuler dans 
la foule.

Depuis ce temps, il est pris d’un 
enthousiasme extraordinaire 
les porcs de race améliorée, 14 De
puis quinze ans que j’élève et j’en
graisse des porcs communs, et pen
ser, me disait-il, que j’ai perdu du 
rant ce laps de temps de 1300 à $400, 
en négligeant d’améliorer ma race 
de porcs, n’est ce pas malheureux 1”

Combien d’autres culti/ateurs 
perdent tous les ans des sommes 
considérables, non-seulement sur 
leurs porcs, mais sur leurs moutons, 
leurs vaches, leurs chevaux par 
cette même négligence.

L’élevage d'avortons dare une ra
ce quelconque il’aaiinaux domes
tiques ne devrait plus être de mise ; 
cependant combien il se fait encore 
sur une grande échelle presque 
partout.

outre l'église proprement dite, 
petit couj>é devant s rvir de loge
ment au desservant. L’église peut 
contenir jusqu’à soixante-dix fidèles. 
L'autel est eu chêne sculpté et tous 
les objets du culte proviennent de 
Saint Pétersbourg

Jri.Bs Simon.
Paul d’Ahgknay Deux plaisants rencontrent lin vi- 

lageois et lui disent en lui prenant 
chacun un bras;

— Eh 1 i'ami, es-tu un âne ou un 
imbécile ?

—» Ma foi 1 répond l'autre, je crois 
être entre les deux f

Usera-1-il les NOTES AGRICOLE
Ce qui précède n’est pas nouveau; 

j’ai cité bien des fois dans mes chro
niques agricoles des faits sembla
bles, mais il semble qu’on ne puisse 
trop revenir sur un point d'une si 
haute importance pour les cultiva
teur qui veulent tirer du profit de 
leur vaches laitières. Ne peut-on 
pas revenir souvent sur une questi
on si vitale pour notre agriculture, 
quand on sait qu'il y a encore un 
si grand nombre de eu tivaleurs 
qui ne tirent aucun profit de leurs 
vaches T Combien ne les nourissont 
durant l’hiver qu’à la paille et se 
croiraient ruinés s’il fallait faire 
trement.

Aussi les profits de ces gens sont 
petits, il passent leur teams à pren
dre leur argent d’une main pour 
mettre dans l’autre. L’entretien et 
la nourriture d’une vache coûte 120 
par année; elle donne un rendement 
de 120,; profit net.......

A ce compte, ces cultivateurs 
mettront du temps à s’enrichir avec 
leurs vaches.

LES DUELS Un gendarme belge reconnaît 
fort dans un cabriolet. Il fond

sur lui. Rochelort fouette son ch - 
val et part au galop Un était tout 
piêt de la frontière. Le gendarme 
court si bien qu’il empoigne le ta- 
bberde la vuiture et monte sur le 
marchepieds. «Je vous arrête», 
dit-il. Mais Rochefort qui a tou
jours maintenu le cheval au galop, 
qui à présent est en H illande, dit 
au gendarme: C’est moi qui vous 
arrête, pour avoir franchi la fronti
ère étant en armes, et tenté de faire 
une arrestation sur territoire 
étranger.

Je suppose que les reporters 
étaient accourus pouf assister à 
celte scène. Un se serait cru à 
Longchamps, dit un témoin. Il y 
avait des carrioles et des huit res 
sorts; on avait pris ce qu’on avait 
trouvé. Même les reporters avaient 
déployé tant de zèle pour arriver de 
bonne heure sur le lieu du combat, 
que M. Rochefort faillit être obli
gé de finir la route à p ed.

Un fermier lui offrit un petil cha
riot, attelé de six chiens qui allaient, 
disait il, a-'ssi vite qu’un cheval. 
On le tira de cette difféculté. Je 
suis tenté de le regretter. On aurait 
peut-être écrit, au vingtième siècle, 
dans la jurisprudence des duels : 
« Les deux adversaires se rendront 
sur le terrain dans une voiture à 
chiens ». ,,

Conclusion : M. Rochefort, compte 
une victoire de plus, et M. Thié
baud en sera quitte pour des 
presses. Quelle que soit la calom-

UN ARTICLE DE m. JULES SIMON
Je lisais Vautre jour que le pays 

où il y a le plus de duels, c’est l’Ita
lie. La France vient ensure. 
Anglais ont aboli le duel chez eux. 
C’est comme les loups : ils les ont 
ions abattus ; il n’en reste pas un 
seul dans leur île. Je ne conclus 
oas de cette statistique du duel que 
les Italiens sont plus braves que 
nous et que les Anglais le sont 

. C’est une question de sens

Dans un bal :
Un bohème à un de ses amis :
-Sais-tu que j’épouserais bien 

cette jeune fille blonde !
—Mais elle acinq cent mille francs 

de dot 1
—Oh 1 ce n’est pas cela qui m'ar

rêterait!
UNE JAMJtS A BON MARCHÉ 

Un clerc de solliciteur en Angle
terre avait ôté4chargô d’aller encais
ser dans une compagnie d’assuran
ces une indemnité de 40,000 francs, 
qui était due à un client de l’étude 
pour une jambe qu’il avait perdue 
dans un accident de chemin de fer.

Après avoir reçu le montant de 
l’indemnité, Je cierc a informé la 
compagnie que, contre versement 
d’une somme égale, son client tien
drait sa seconde ja.nbe à la disposi
tion de la compagnie:

moins
commun ; ce n’est pas une question 
de bravoure.

Il s’est échappé des CouUaes du 
boulanyisme une nuée de duellistes. 
11 y a eu un moment où M. Mer • 
men à lui tout seul en avait cinq 
ou six sur les bras. Si un boulan- 
giste l’avait tué, on aurait toujours 
pensé que le parti avait intérêt à 
arrêter sa publication. Je demande 
ce que peut prouver un duel, sinon 
que celui-ci a eu un meilleur maî
tre d’armes que celui-là, ou qu’il 
ôtait mieux portant ou 
saire le jour du duel.

Je ne suis pas bien au courant de 
ces choses-là J’imagine que, par 
mi tant de duels qui remplissent les 
journeaux, beaucoup aboutissent à 
à une poignée de main, quelque- 
uns à une blessure et un très petit 
nombre à la mort. Quand il y a 
mort d'homme, à quoi pense le sur
vivant en ^rentrant chez lui? De 
ces deux hommes venus là, il y a 
uu quart d’heure Vun est un cada-

'B., revient de l’enterrement de sa 
bel e-mère.

Un ami le rencontre, et d’un ton 
de circonstance :

—Dans cette vie, il faut savoir 
être courageux.

B.., s’éloignant avec de grands 
gestes désespérés

—Si seulement elle avait été en
terrée vivante !

/
I

pays,
UNE EGLISE SUR ROUES 

On v‘ent de terminer à Tiflis, 
dans les ateliers du chemin de fer 
du Transcaucase, la construction 
d’un grand wagon à huit roues des
tinées à l’installation d’une église 
de campagne. Ce wagon est très 
élégamment aménagé à l’extérieur 
corn me .à l’intérieur, il est sumonté 
d’une croix glacée sur le toit; au- 
dessus de |,1 entrée du wagon se 
trouve un petit clocher destiné à 
contenir trois cloches. Il contient,

e son aiver- Paysanneriti.
La petite Suzon apporte à son cu

ré un superbe morceau de baurre 
ceuver de capricieuses arabesques.

—Avec quoi donc u maman fait 
elle ces jolis desseins-la, ma petit 
fille?

— Eh monsieu 1’ curé, c’est avec 
not’ peigne.

Un cultivateur de mes amis me 
rapportait l’autre jour une expéri
ence assez curieuse qu’il avait faite 
à propos de l’engrais «ement de ses 
porcs. Il a pris trois jeunes porcs 
du même âge, deux de race amélio 
rée et un de race commune ; il les a 
mis à l’engrais le même jour, les a 
soignés de la même manière et les a 
tués le même jour. Le porc de 
race commune pesait 150 ibs et let 

’ deux autres 200 Ibs chacun.

de son mari — 
vement dans ce

bâti-

‘ MEILLEUR ORIGINAL DISPONIBLE
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Nouvelles de Quebec
, 7 no'\—-M. Farte va passer l'hi

oseph Vermette, in 
la vallée «lu la- St Jean, rappo 

«lu’il y a »ix à dix pouces de neige depuis la 
'talion Beaudet jusqu’à la station Cham 
bord.

nier, à St Jérôme, il y 
tant île neige, «lue li s cultivateurs ont 
obligés de se servir de leur voiture d'hiver.

ieur en chef de

Van Colt fait savoir qu’aucune pu
blication renfermant des annonces 
ce genre ne sera re<;ue à la poste 
soit pour l’expédition par la malle 
soit pour la distribution par les 
facteurs.

Les agents de loteries allemandes, 
qui avaient protesté auprès du se
crétaire du trésor à Washington 
contre la saisie à Nexv-York^de bil
lets de loteries apportés dans ses 
bagages par un passager récemment 
arrivé de Brême, ont obtenu gain 
de c .use. Le département du trésor 
a donné l'ordre à la douane de New- 
York de rendre les billets à celui 
qui les a apportés d'Allemagne, 
mais à la condition de payer les 
droits île douane qui s’élèvent à 
2.io/o ud valorem, res hi'lets étant 
classés parmi les » matières imp! i- 
mées ». On dit que les billets 
en question représentent une va
leur de 820.000.

M. J 
irrive «le

iiJu.strii-l

Dimanche «1er
•té

M. Alfreil Palmer, lugén 
l'expédition qui a exploré la 
lieu ve pour juger ni le projet «le la cons
truction «lu chemin de fer du Labrador 
était réalisable, est de retour en cette ville, 
/nais il refuse de faire connaître le résultat 
de ses travaux.

Cependant, d

en faveur de

rive uord du

prononcera 
cette voie

apres ce qu il en 
son rapport il se 

e la construction de

-Lac
Basses Lan

1'kHci

mpagnie du chemin de fer des 
îrentides emploie actuellement s:x 
ts hommes au nivellement de son 

der au chelanchement « 
de fer du lac Jean, à 1

mpte meme pouvoir feu 
cet automne, jusqu'à No 

e Porteuf.
miné, la compagnie 

circuler rég
de Trois Rivières

inner ses 
tre Dame

Depeches du Soir es, comté d 
•ranchenten: 

se trouvera a faire 
ses convois entre U 
et le lac .St-Jean.

des
1.

ulièrement

(Stroke Special)
Nouvelles de Montreal

S nov—A l'arrivée du train de 
l'Est à la gave Boiiaventuure -hier soir 
les jierconnos qui se trouvaient à l’arrivée du 
train, ont été témoins d’ 
hle à contempler.

Dans l'apres midi,
-lier «le Rigau.l, 

istruction du 
trial et Ottawa,

PRELES VIES 
III Till.KH KM, PK.NX., m

bru 'f*vifs 
lampe à pé

Muni.

ber«:eau ont 
«•xplosion d

b- Julian et
'elle <lea"l 'un spectacle horri-

nommé Jeun Bon
maître à la 

«le fer Mon- 
prés «le Kigaud prit 
une quantité de «lyna-

ien et lui 
inains I es 

et les méde-

LD CRIME D'UNE MERE
S nov. - Barbara T«ambretd 

atteinte «l'aliénation

coupant 
ensuite «le

Pii i i . a I* Kl
ni ale momeutaiiri 

Mary âgé de six 
un rasoir

fill.
la .

n lui"km'..
fit explos

yeux ont été atteint également et 
• ins désespèrent «le lui sauver la vue.

Le mallieurepx Boucher va probahl 
devoii subir l'amputation «les «leu:

Il est «h-figuré an point «1
pour ses parents i 
rivé e du train h

Tout à coup, cel'e ci 
mutila alFreiisement le-ider.

LA QUETE COMMENCE
MM. Dillon et O 

uni? réception à l’Acad. 
La salle était 

Im rc

Brien ont eu hier 
«le Musique, 

l'enihmisiname 
été de $12,885.

être méconnais- 

ier soir, le

bon le.
il;s liorncs

Nouvelle réception, ce soir»
lilensi- souffrait terrililement et s s plaintes 

«les larmes aux
TUÉ DANS SON PROPRE PIÈCE

M. Benjamin Huber 
bureau :1e post'

dlement

arr aillaient
témoins «le ce spectacle affreux.

Les Idcsstires avaient été pansées par
Rigaud, avant le départ pour

ore dans une condition 
ns les médecine espère de

es» marié e» père de fi

N i: w Y « « n k , S
wiit et directeur du 
village des environs 

1 vanie I s’est, tué i
de Lu 

jchlente mi ilecin de

Bouclier est eue»
IPennsy 

« gaiement li

tendant lin |>i« 
igasin où se

l'UE PAR SON El LS

ge poui

r lalui sauver la vie. 
pauvre diableLe

Rai'ih City (Dakota du sud), 8 
ici Faulkner, maçon, 

fils Frank à coups «I
l'ii jeune homme et une ji-rne fille de 

Québec s«; sont mariés à Montréal, dans des 
circonstances d’un intérêt particulier.

imouteux se faisaient la coilr 
gtemps ; mais les parents de la 
refusaient «1e donner leur conseil- 

:nt au mariage.
Lundi dernier, le jeune homme et la jeune 

tille disparaissaient de Québec.
Le pi re de l'amoureuse fit faire des 

cherches et ne tarila pas à apprend 
sa tille était partie pour Montréal, 
pugnie d'un homme dont le sign 
ri'|i"iidait à celui du prétendu écond

Il vint aussitôt trouver les détectives de 
Montréal

i.o détective Oladti en passant sur la rue 
Charlotte, a/ierçut un jeune couple sem
blable à celui <l«>nt la police avait le signale
ment.

étant ivre, a assailli
e bâton et le jeune 

homme, tirant un revolver «le sa poche, a

ensuite exc 
état «!«• legi

leuxI, jeune Faulk n 
de coroner l'asrtr srjury <

îc fille•ré comme 
time défense

nt trouve

MA RI ACE DU sEN.M EUR CASCRAIN

sénateur Casgrain avec Mlle Don 
Windsor, a eu lieu lieu hier,à I 
.Alphonse. I.» cérémonie a e 
''■lut. Mesdami

parti pour ( hicago 
maim- o.i deux.

TRACE DE CHEMIN DE FER

WiM«son, Ont. n nov
uigall, d< 

église Sainl 
i li

McKee, Wallack 
entes du mar

alement

i«*, étaient les
présentes

pour y passer line se

On a fait deri 
tre nouve 
•al et Oc

Sauvage. Il faudra 
nichée «le «|iiatre cent (, 

de large et cinquante de

lilies sont les plus difficiles à 
il famlra travailler tout, le

St J K KO MK, s not 
le tracé de 

de fer Mc 
c ii la Fourche

pie sortait d’une maison éqtiivo 

amoureux furent arrêtée

lie's diaux mi *l«e.
Les «h

Le père de la jeune fille a causé longue- 
nent avec celle ci.

< 'omme résultat de ce dialogue, les deux 
prisonnier 
liens «lu n 
vil e.

Montagne du 
cire une trt

le

!ie«ls :la tu
lf.n«le long s 

profonde
sur vingt

peu apres unis pa 
.•vaut un prêtre dey\ i-le

SOCIETE ST 1*1 ERRE D’OTTAWA
A l'assembléi 

tenue mercredi 
x antsont « 
prochain.

Archiviste

Royer, Très.

•ii.ielV

DECOUV ERTE D’UN TRÉSOR
générale de cette société 

Officiers

Washington 7 nov-—Un 
renfermant 
■ l'or, a été découvert 
circonstances dans la ferme Rujiert, située 
pri s d’Argentine, Kansas.

John Rupert et un nomme 
étaient occupés à faire- des ex 
l'emplacement d’une \

f«
r les messieurs sui- 

le semestre
i'm]HU faute en pu 
dans de sing'ilii-i

Président M.
Président E. O 
rident Réné

, Théophile Roy 
Levasseur, See. corrtsp. 

•l ier Chas. Bettey 
Masse 1er Pen 

rH

1 Pou
Nap. Champagne 

Lachance, 2i 
Mavaut. Secrétaire 

assistant sec. 
Aldéri-

epteur D.

James Holiday

ieille étable afin d’y 
uro une grange, lorsque Rupert a 

heurté avec son pie un grand vase en fer- 
capacité de cinq gallons et fermé par 
ive-.de de même met 1 I.c 

exh

allons «I

Planchet' . O. Degr 
Noël Lime. Percepteur, 

e I.. ( iono, ( 
ubert Trcnihl 

lac. Dufresne. 1 
, Président J os. Si

otlic g<c>;ibli 
ninuten r H

■t en enlevant le onmussaire 
lay . u liteurs Oct. 
Comité d'enquête 

gain, M. Va 
Alex. Land 

Val

promptement
oie Rnpetl Halloway oui eul'ugivabk 

rprise d'y trouver une quantité de pièces 
or de divers valeurs depuis SI jus<|u à $20. 

Il y en avait pour $3,000 et tous portaienl 
«les milit'sismes antérieurs à 183-1.

On suppose i|ue ce trésor a été enfoui h 
cet endroit par un des anciens propre 
de la ferme pendant «le graves «le: 
qui ont precede «le quelques années dans 
cette n'-gion l'ouverture «le la guerre de sé-

I >ionne et J 
P. Rcjinbal,«V

s paye aux memi 
derniers six mois la s< 

i0 é1 aux membres décédés; $3 4,2."». 
ises se sont .élevé-es à $842,04 la*s 
$895.15. La valeur de1 la société

M.

La société 
huit les .

E.X.
s| malades 
somme cieS

I l,es dépei 
I recettes à 
| est de $3,400,cession.

ompte 301 membre' actifs
LES EMPIRANTS CANADIENS

Nkw-\

( In mande «le Moi 
lue de Canadic

qui suit:

venant «le la 
l arrivés

okk, 8 nov.
K de ce matin pu i.lie e.

ut real qu 
français, 

région au-dessous «le Québec 
avec leurs femmes et leurs «

idustric

Comptant ou Crédit
«huit à Worcostei Masasulmsetts

nus aux 
bien trou-

•Set «le Chambre h ^Chiffonniers
l de corriilor 

•loge

Prélarts

ger «i
I1S|

«le Meurs
oie. Set de Salon 

Couchettes 
Cabinet 
Side Roai ds 
Talile à Manger
Table

Etals Unis avant 
m s. Ils veulent 

et i» n’y
.le" mèn
a |«is de chance pour eux

leurrer de ces illut 
b in ji iimjiatri «tes éclairés «le 

onijier. Quant à nous, noue ne > 
trop réjH'ter que la vie de fal>ri«|iic 

plus assujettissante «d plus |>cniblv que 
celle de la campagne, n'offre à 
livrent «pie «les salaires 
toute sorti 
eux et leurs familles 
pour l’ave 
p-giu-s par 
Iritis est pa
«pii s’y laissent catraim 
qui li aient pas lien «le s'en repentir, 
Etats-Unis comme aille

ÉCHAPPÉ BELLE

en lÎisTi

Rugs, Pr 
i . H Albums 
a J Tableaux«liens qui st* lai 

Il appartient*»

N. es à Cartes 
l oux ci tes 
Matelas

1
C/> Lits à Roulette

Conditions pour tous sans Garantie
■handises pour 25ets par semaine 

“ 50c t* “
“ “1.25ct« "
*• “ 2.30cts “ “

Pour «le plus grands montants en proportion

20
d’é ntualiti s dangen

aucune garantie 
llir. Le ilcJM'upIemelit des « 
r l’attraction «les centres indus

rtout un tl«

Metropolitan Mf’g. Co.
557 Rue Sussex.

Hier soir, vers
ze h lires et demie, un nommé 
„ry, «le Sillei y Cove, Québec, qui éta 

Ihii«I du convoi en route pour les than 
de l’Etat «lu Maine, et qui était sous 
Hiience «le la boisson, descendit pour 
prendre une lxniteiMe à l’un des hôtels 
de la gare.

J,e conducteur et «les coin 
entre'aiitres Thon 

empocher et le 
itile. Leary >
«le la gare et le train partit, 
lit, iNL Narcisse Côté, «pii tient 

une écurie «le louage à Arthahaskaville et 
qui avait connu le voyageur à Québec et qui 
l'avait vu refuser de monter sur le train, ne 
le voyant eu aucun hôtel des environs, crut 
qu'il lui était arrivé Quelque accident, et se 
mit à le chercher en compagnie de Dolphis 

alentours du «lépôt.
t pas longues et

travers de la

Vhtokiavii.lk. 8
ità11" ARRETEZ

Cette Toux Chronique!
“i"
,11er
pr™

Car elle pour« ail ilëgéuéivr eu Phtisie Pul
monaire. 1 
PktMqutt, Anémie et Maladies Similaire» il

i pognons de 
nas Leary, vou- 

faire monter à 
demeura sur la

li- .4 iïectiunt Sera fui futetvoyage, eu 
lurent l’eu
bord. Inu 

teforme >_ 
ers ininu L’EMULSION

«VHiiile de Veie de Nlsrm de

SCOTTDubois,
Leurs rechercher ne furen 

inutiles, car à environ quaran 
trouvaient Leary couché eu AUX HYPOPHOSPHITES

de ('hum el de Naadc
un train de freight venant 

uivant l’Express 
Côté n’eut

était temps,
Peinte Lêvis et s 

vait à la station. M. 
temps «le courir eu avant, et crier à 
iiieur d’arrêter.

Quelques secondes plus tard et le mal
heureux était lancé dans l'éternité.

Cet avis n’a fait aucune impressions au 
; il a continué à boire le Iwmle- 
t de se remettre en route

QUI PUISSE OPÉRER UNE GUÉRISON
Supérieure à tontes le» autre* émulsions en 

qualités régénératrice*, wiu goût eet tria 
agréable.

Tilgl:'
L’ÉMULSION SCOTT

us se v«*ud qu'vu Mm-ou» couleur saumon.

Uni; opinion très répandue, qui 
s’aççentue ordinairement quand il 
est question d’admettre les f mines 
à l’exercice den droits politiques, 
c’est qu’elles ont généralement une 
légèreté d’esprit qui est mie de 
leurs grâces sans doute, mais qui 
les rend inhabiles, heureusement 
pour elles, el pour nous, à se livrer 
assidûment aux occupations absor 
liantes, pénibles et parfois dégra
dantes. disons le mot, de la vie pu
blique. Cependant, nous devons 
reconnaître qu’en ce moment les 
femnv’S lu Vermont donnent à l’en
tre sexe une le^ou de bon sens et de 
jugement sérieux qui vaut la peine 
d’être méditée par les politiciens 
trneassievs qui se donnent les gants 
de les seivir malgré elles. 11 a été 
dernièrement présenté à la législa- 
ture de l’Iitat en question un projet 
de loi qui donne le droit de vote 
dans les a lia ires municipales aux 
femmes sujettes à l’impôt. Un ar
gument qui ne manque pas vie poids 
à l’appui de cette proposition, c’est 
que, en principe de dioit constitu
tionnel, <« l’impôt implique le droit 
île représentation.»

Le Fri;i: I’iikss de B îrlington, 
(jui s’occupe de cette affaire, serait, 
pi incipalement par ce motif, d-spo 
sé à concéder le privilège demande; 
mais il y voit un obstacle péremp
toire, dans le temps actuel au moins, 
c’est que les femmes du Vermont 
n’ont aucun souci d’être admises au 
droit de suffrage. Bien que le pro 
jet de loi en question soit appuyé 
«le nombreuses petitions A la légis 
(attire, il n’y a pas une seule de ces 
pétitions qui émane d’un groupe de 
femmes, et pas une signature de 
femme sur aucune pétition, malgré 
les obsessions de leurs prétendus 
protecteurs 
justement que la législature ne se 
pressera pas d’obtempérer à ces re
quêtes inopportunes tant que les 
I a rites directement intéressées ne 
> n montreront pas elles mêmes 
pins soucieuses, et il constate ce 
fait singulier, mais parfaitement 
vrai ailleurs qu’au Vermont, que 
les femmes ont plus que les hommes 
If-oin d’etre converties au droit de 
suffrage de leur sexe.
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atLES PERSONNES QUI NE RECE

VRONT PAS LEUR JOURNAL REOU 
LIBREMENT SONT PRIÉE 
N ER AVIS SANS DÉLAI AU BUREAU 
DE I. ADMINISTRATION.

DE DON-

ECHOS DUJOUR
Kirohall aéra pemlu, la d«-cisfon «-et limit-.

M. j/rilêSSlin. « ■ mnihte très distingué «le 
Paris, est à Ottawa.

-«•pli Thomas D.thüMgr Farolu-vi

Sir Hector, parti aujourd'hui porr Qué 
'tec, scia .le retour j«-n li

Les‘Etats Uni* out f «il I <
-li et U'ii> les i-Ii-i tein s disent

sal isfitiis.

Le ( 'an aha n'a pas paru hier alin de fat i 
dlement «l'une partie, «le nosliter le remi

machines.

Vusyiidîeaf vient lTn hi iri I’Etknoa in>,i|e 
payer les vieilles «lei!«■ 
journal «lu soir.

M. Joseph Marinetti- tail imprimer ai 
iiielleinent un volume «le im-laiiges h i-t • •« i • 
«pies et littéraires.

Il n'y aura pas moins de un villes «-t Ihmii 
gmles eanadiennes qui prendront pai i a l’ex 
position de la J«

l'nm: I’iikss pens*

J

I.e bref pour une ' nmvelle éh lion dans 
le comté «le Vuuilreuil « si i'niis. La présen
tation des candidats aura lieu le 15 courant 
et la votation le 22.

M. Alphonse Daudet vh-iil de publie 
dernier ro 
récit des dernières 
Tartar in ainsi que «

l*< i UT T a i:\si us. D’est le La |io|)iilation des Etats-Unis■lu fameux
ici ni «h- sa mort.

Les rapports officiels du reef uce- 
niiut sont maintenant publiés. 
La population entière de l’Union 
est en chiffres ronds «le 02,5110 000, 
cou 50,000,000 en 1880 
détail par Liât :

Rumeur».
M. Lemieux, M. I‘.

Rémillanl sérail fail 
Le Dr (luay M. I’. de 
assistant grefli«-i de I Assemblée «h- Qtiéh

., ou l lioii. M 
IIHCilh-r legist

1800 I8S0 
1 508 07:! 1 20.> 505

50 59! -io 410
I 125 385

1 204 002
ill) 075 
745 801 
107 H71

» liâmbre «Pas

tel entre les «leux fin 

ite hLl présenté se 
semblée du Nord-Ouest .*- 
Le ressentiment

Alabama....
Ai izoua.......
A i kansas ... 
California. .

Cuunecticut,

Di irict (h 
Columbia

Illinois.......

805 525 
804 004 
104 327 
022 70i)
140 tit)8

bill, diie.im
acceptée par Voppo 
proposés par le parti adverse
est en majorité

La J vstivk et 1’Etkm>akii prépnreiù
2.0 700 177 024
300 435 200 403

183'«307 1 542 180 
84 227 32 OUI

3 818 530 3 ( 77.871 
2 180 < 30 I 078 301 
1,0 0 7.20 1024 01
1 i :3 i,s5 000 00i
1 855 430 1 048 00
I Nos .s 0: 040
000 202

i l.o 30î o; 04:

gtteireâ M. Mercier au sujet «h-s asiles. 11 y 
a dé jà eu
celui ei et Pelletier. I.e pieu lier ministn 
s’est exprimé avec une fermeté et 
ton nui prouvent jusqu'à quel point il est 
maintenant indépendant, «les natiouax de h 
nuance castor.

11 | Kentucky... 
■< t Louisiana...
i s I Maine........
n- M.nylani!.... 

Massàchu

M. (Iladstonc est revenu d E 
Partout il a été-

à I.
•u «-n triomphedre».

on lui a fait «les prés» 
emlroit# de

030
itim-raire, à Dumle

il ses allumaient'» lui mil pi i-seUti 
Il pri'tend «|m* lord Hiirtingtou 
«léplorer »a eomhibe et ses 

Ias parti des liliéi

t realities,
2 081 002 1783 085 
2 083 702 1 030 037
I 300 u 17
1 284 887 I 131 507
2 273 410 2 101 38" 

30 150
452 402 
02 200

sells.................
Michigan.......
Minnesota....
Mix-issipi.....
Mi souri ....
Montana......
Nebraska.....

New H amp-

New Jersey. 
New Mexico. 
New York... 
Non h Caro

line canne
■nmmencc

7,Su 773doctrines 
s'affaiblit de plus en plus aux lections par- 

UladsimiifiiH untirlles et tout présage 131 700 
I 050 7,-3 

44 327
triomphe complet,

M. François Bruyère,beau-père Je l'hono
rable Joseph Royal, lieutenant gouverneur 
du Nonl-Oucst, vient de mourir à l’âge de>7 375 827 340 001

I 441 017 l 131 110 
144 862 110 505

5 081934 5 082 071
M. E. Bruyèr' naquit à Sainte-Anne de»

il s’établit charpentier meuui 
nier. Il épousa Melle Louise A la rie et eut 
douze enfants, hint 
plus jeune de ces lenders est le Rév. ahln 
J. E. Bruyère.

Parlant «le la n
Idée de Québec I’Evkm mknt «lit 

La nouvel! 
filnesse. «le

dans les parlements pr>
Les têtes blanches forment presque 

ception. Ve «ont Ica jeunes qui dominent, 
apportant «laits l’arène leurs talents, la 
fougue «le leui âge, leurs ambitions et h 
espf-raiice*.

La plupart son» encore inconnus. Une 
discussion «|uelconquc les mettra en lumière 
et permettra «le juger de h mesure «le leurs 
aptitudes, ou «le la rectitude «le leur esprit

Plaines et, à 1 âge «l«- 18 an», vint 
Montréal

.. 2 017 340 1390 750
North Dako-sont vivants Le 18 • 425 30 900

3 000 719 3 198 062 
01 701

312 490 174 768

ta.,
t )hio.........
Oklahoma....
Oregon.........
Pe 11 us y 1 va-

nia............  5 248 57-4 -4 282 891
BhpdeIsland 342 343 270 5il
Su ni h Caro-

South Dako-

,-elle ( 'liambre d’Assem-

l’oii n’a pas connu
le represent at nul a

t-nlv
l’ex- I 147 ICI 995 577

327 8 48 
I 753

90 208 
I 5 42 350 
1 501 720 

143 003 
332 280 

1512 505 
75 110

la.
Tennessee....

utuh:::::;:::.:
Vermont.....
Virginia.......
Washington.
Wtst Virgi-

Wisconsin 
Wyoming.

Dans deux cas, il y a diminution 
Vermont et Nevada 
Nord, tant décrié pour ses blizzards 
est cependant l’état ou la progres
sion ascendante est 11 plus forte.

2
2t 0
332

IJ
3 40Lu dans la Rkvi>: Ekam 

Le Canada est «les Etats «loin le crédit
703

I 083
618 457 

I 315 487 
20 789

est le plus solidement établi. Les finances y 
sont dans une situation très prospère, les 
travaux publics se développent largement, 
les grandes Sociéb'-s «le chemins «le fer sont 
entre les mains «le grands capitalistes an
glais et sont très haut cûtéer. Montréal, la 
/grande ville <x>inmer«;ante de la Puissance, a 

son crédit fortement établi

Ou

Le Dakota-

le marché «le 
Londres, et entre en ligne, sou» ce rapport, 
avec les premières villes du momie. Le der
nier bilan «les finances fédérales fait ressor
tir de la fai^on la plus évidente, l’excellent 
état du budget canadien. M. Van Colt, um Leur de la poste 

de New-York, voulant mettre en 
garde les éditeurs et directeurs de 
journaux qui pourraient, sans mau
vaise intention ou par inadvertance, 
violer la nouvelle loi contre les lo
teries, fait annoncer que la loi en 
question interdit l’envoi par la poste 
non seulement des billets de loteries
circulaires, etc...... , mais aussi des
journaux ou mires publications 
contenant des annonces de loteries 
ou autres combinaisons quelcon
ques dans lesquelles le hasard pré
side à la distribution des lots. De 
plus, l’avocat consultant de U poste 
ayant décidé que les annonces d’o
bligations à lots d’Europe tombaient 
sous le coup de la nouvelle loi, M.

La Tribvne «le New-York, dit que leu 
derniers rapports dea bureaux de votation 
donnent aux démocrate* une majorité «le 
120 à 130 dans la chambre «l'Assemblée «lu

Le HKRAi.D'porte cette majorité^ 141 en y 
comprenant les membres «1e “l’Alliance des 
Cultivateurs. '

Le Times la porte à 153.
Le World dit q.ie les derniers rapport» 

indiquent que les démocrates, ensemble 
avec les membres «le l’alliance «les cultivs- 
leurs auront 238 députés dans la chambre et 
que les républicains n’en auront que 98. Ce 
qui donnera aux démocrates une majorité 
de 145 voix. i

$4.812.
Telle est la Valeur d 
Stocks de Marchand 

Fantaisie Acheté

m et 27 Cts. ta la
Afin de bien les exhiber j'i 
magasin autrefois occupé p 

mL Chandler et

Mercredi, le 29 C
Je vendrai le Stock en

38CTS. DANS LA PI.
Mesdames; soyez -prêtes 
Avantages et rendez-vous 

au Nouveau Jobbing St

WOODGO
t [332 EUE WELLISt

\

.C

Magasin de
115

RUE RIDI
OTTAWA

Toujours en 4 
Le Stock

Le plus Considerabk 
Le Mieux 1 

Le Mieux Choisi et a 
Meilleur ;

—(jUE-

P. S.--On vend au 
chandsde Campag 
Prix de Montreal.

Thus. BIRK
115 Rue Rideau, 01

Nous invitons cordialement 
le public a venir examiner 

notre Assortiment de

Poeles et
Fournaises

Charbon
—ET A—

Bois.
Le Stock le dus complet 
qu’il y ait dans Ottawa.

Prix Modérés.

E.G.Laverdure&Cie.
RUE WILLIAM.

Christian & Cie.
Commercants de Charbon.

BASSIN DU O A IM A-IL. 
En dehors du Combine. A dre 

C. Christian, Agent, 
e Sussex Street, Ottawa

usez vos 
, Nicoletcommande» à 

House, Little

BRONZE
#Vjx Peintres, aux Poseurs d’appa
reils de Chauffage et a tous ceux 

qui font usage de Broqze.
.Te viens de recevoir à peu près 

un quart de tonne de Bronzes (cou
leurs assorties) (pii viennent de New- 
York. Ce Bmnze est arrivé un peu 
trop tard pour éviter le droit qu’im
pose le bill McKinley; il m’a été 
vendu à sacrifice et j’en disposerai à 
plus bas prix que partout eu Canada.

WM. HOWE.

Contrat de Malle
Le Soussigné recevra just; 

dredi, 29 Novembre, 1890, 
son bureau à Ottawa des Soumissions 
pour !e transport des malles de Sa 
Majesté-, par contrat pour quatre an?, 
une fois par semaine entre Notre Dame 
du I^us et St. Gérard de Montarville, 
;- partir du iee» Janvier prochain. Le 
transport devra se faire dans un véhi
cule convenable en hiver, en canot ou 
autre embarcation en été.

On peut obtenir de plus amples ren
seignements et des formules de sou
mission en s’adressant au 1 L p.-utement 
des Postes à Ottawa ou aux bureaux 
de poste de Notre du Laus et St. Gé
rard de Montarville.

ai Yen-

T. P. FRENCH, 
Inspecteur des Postes 

Bureau de l'Inspecteur des Postes, \ 
Ottawa, 3 Novembre, 1890. /

ü
AVi S PUBLIC

EST par lo présent donné que 
tout colon, qui, d’ICI AU PRE
MIER MAI PROCHAIN, 
au complet ce qu’il doit à la Couron
ne sur prix d’achat de terres publi
ques, ne sera tenu de payer que 
cinq ans d’intérêt seulement.

La même remise est offerte aux 
colons sans titre qui achèteront et 
paieront le prix complet des terres 
qu’ils occupent, dans le délai sus-

paie ra

dit.
Tous ceux qui ne paieront point 

dans ce délai, devront subir la jjrévo- 
cation de leur billet de location.

Pour le paiement, on devra s’a
dresser à l’agent des Terres de la 
Couronne

GEORGES
Commissaire des Terres de la Couronne

Departemeijt des Terres de la Couronne, 
Quebec, 24 Octobre 1890.

Aucun journal 11'eat autorisé à publi 
avis sans une autorisation spécial* «lu 
miaaaire des Terres de la Cour

GEO. I)

L'HOMŒOPATHIE
d. c. McLaren, m. d.
j Médecin et Chirurgien

Au No. 89, Rue Slater.

JONC D’OR SOLIDE.
pour un jonc valant $2.

ywUn.l qn- un bUnr. qo» poov* rrmpllr et renvoyer 
•vee leJooefila* vun* donne p*. wi.l.eiion : el.-r. mmivous 
rrmellrooe votre ereenU Ce June se ti tkI «rnerelrmt ni S'i 00. 
on ne peut le dtilinxuer d eveo un de *10.00. Pour introduire 
noe montrée et no* bijixiii-rirs noue envrrrone ce Jooc et en plia
noire Oetalocm e t noe Terme# Spéciaux*» Axent». ete.,nr re- 
eeplloe de »«. en timbre*poete* L annum» d un Jonc de cetle 
que'Ile n'a Jamais ete faite aoparavenL Envoyer vus comman
des isv-ot qoepoesible: car bieabit il sera trop lard. (Knvoyri 
un. .ut<ran de papier «le le xrueaeor de votre <L>i*i i AJ reeeea 
SX.-. K# t r a K., lu Hue Toaee, Teroule, Cau.

LE CANADA” Le suffrage des Femmes
Journal Quotidien du soir

1
1
J

Pour
Pour
Pour
Pour
Pour
Pour
Pour
Pour
Pour
Pour

Manteaux
Manteaux
Manteaux
Manteaux
Manteaux
Manteaux
Manteaux
Manteaux
Manteaux
Manteaux

Palmer House

Pour
Pour
Pour
Pour
Pour
Pour
Pour
Pour
Pour
Pour

Ulsters
Ulsters
Ulsters
Ulsters
Ulsters
Uls-tcrs
Ulsters
Ulsters
Ulsters
Ulsters

Palmer House

Pour Gilets 
Pour Gilets 
Pour Gilets 
Pour Gilets 
Pour Gilets 
Pour Gilets 
Pour Gilets 
Pour Gilets f 
Pour Gilets 
Pour Gilets

Palmer House

Pouf Etoffas a Manteaux 
Pour Etoffes a Manteaux 
Pouf Etoffes a Manteaux 
Pouf Etoffes a Manteaux 
Pouf Etoffes a Manteaux 
Pouf Etoffes a Manteaux 
Pouf Etoffes a Manteaux 
Pour Etoffes a Manteaux 
Pouf Etoffes a Manteaux 
Pouf Etoffes a Manteaux

PALMER
HOUSE

53 & 55 Hue Sparks.

y
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À

MEILLEUR ORIGINAL DISPONIBLE

CARTES PROFESSIONNELLES
M.

GEO. McLAURIN, L.L.B.
AVOUAT, F tc.

Bureau : 19 rue Eltsin, Ottawf

MB

VALU» ft CODE
V.roi-nlN* «tollirtv-ni

BLOC KG A N, RUE SP A RK > 
via-à-vi> l'Hôtel Buesell.

J. S. JUDE BOUTHIEB, B. A. Se,
ARCHITECTE ET INGENIEUR CIVIl 

22 Rue Metcalfe, Ottawa

J. W. W. WARD,
AVOCAT ETL

■----- B (TRIAD -

31 SCOTTISH ONTARIO CHAMBERS Ottti
O’GARA MacTAVISH & VVYLF
AVOCATS SOLUCITBUhd, NOTAIRES.

Bloc Hay, rue Spark Ottawa, 0-
PKF.8 DE L'HOTEL RD68ELL

Martin O'Gaka, Q. C. D B. MacTavish Wm.Wyi

Dr. R. Cheybieb.
276 Rue Dalhousic

Heures de Consultation IO à 12 a. m., 2 à 5 
p.m., et 7 à 8 p. m.,

CHARBONI FS M-ILLEUR3 
OUâLITES DE

Successeur de J 
U. Browne 4 Cie 

Blo ■ Russell
•26 RIT K SPARK**

L G. Brkhamr

4 Vendre à bon Marché
el jslouserie.boie nréparf, 

es, vi 1res peintes, huiles, peintures. 
rournitures de chaussures chez

K WOOI)L4NI>,
38 rue Besserer, près du bassin lu Canal

Portes chassis 
moulur

Belcourt, MacCraken & Henderson
Avocat», Procnrenra, Notaire*. B te,

ONTARIO ET OUEBF-
OTTAWA

John J. MacCrakeoN. A. Belcourt,
(>eo. F. Henderaon.

STtWlRÏ, CHRYSLER i EüDFRH
AVOCATS, SOLLICITEURS 

/ <euta pour la Cour Supreme et le Parienaen

i noibres üiion, 14 me Metcalfe, üttm, Oil
F. H. ClMSLBSIcLiod Stewart

I. J. Godfrst

Walker, McLean & Blanchei,
AVOCA TS

\ vonêa, Nolllcltenrm Attente Parlent* M 
taire», Nolalree. ete, ete.

Nu. 344 tine Flgin, Ott: v
■PN FACE DU RUSHELL)

A'.H.Walker. D. L.McLean. C.A.B.ancne.

W, E. LTTSSIJUIÎ.
Atui-hIh, Notaire, ele.

Jureau — 569 Rue Susse*
(Coin de la Rue Rideau, Ottawa, Ont.) 
Argent àprêR-er avec avantage spécial i 

"emprunteur.
A. E. LUSSIER B. A.

M. J. GORMAN, LL.B.,
{Succèsieur de L. A. Olivier)

Ivocat Solliciteur, .Notaire, Eu
-BUREAU—

Coin «te» Kne» Rideau et 81
OTTAWA, Ont

96TARGENT A PRETER

CHEMIN DE FER

INTERCOLONIAL
La Route directe entre l’Ouest et tous les 

points du Bas du St. Laurent, de la Baie 
des Chaleurs, province de Québec ; ain
si que le Nouveau-Brunswick la Nous 
velle-Ecosee, Vile du Prince Edouard, ’e 
Cap Breton, les lies de la Madeleine, 
Terreneuve et St Pierre, 

trains express quittent Montréal et 
tous les jours (dimanches exceptés) 
•ndent a destination de tous «ses 

points, sans changement de chars, en 27 
heures et 50 minutes.

Les trains express de 1’Intercolonial qu 
vont dans ces directions sont brillam- 

irée par l’électricité et chauffée par 
la va|a ur de la locomotive. Tout cela donne 
lieauci- ip d’avantages, de confort et de su
ret aux voyageurs.1

A ions les trains directs sont attachés 
chars réfectoire et dortoirs, nouveaux et élé
gants, de même que les chars«salons peur e

Halifax,

ment «k la

On se rend par cette route à toutes les sta
tions populaires de pêche et de bains du Ca
nada sur le parcours «le lTntercolonial 

LIGNE DES PASSAGES* ET
Canadiennbh-Eüropé;

Les passagers pour la Grande 6 retagne o 
le Continent, quittant Montréal le jeud 
matin arriveront à temps pour prendre le 
vapeur du la malle, le même soir à Rimons

L’attention des

DES MALLES

expéditeurs est appelée 
facilités offertes pour le 

et en général < 
destination des

le* ,!7 „r,
de l’Est et de Terreneuve, aussi pour 

tation des graine et des produit* ex
marchés de l’Europe

transport de 
les marchan Pro vin-

Pour billets et informations/jonoernaat le 
et le passage s'adresser à 

E KING, argent des billets,|
27, rue Sparks, Ottawa, Ont.

D. POTTING BR,
Surin tendant-Géséral 

Bureau du Chemin de Fer, \
Moncton N. B. 18 Juin. 1890. /

MEDAILLE û'OB PARIS, 18?

W. BAKER * CO.’S

ireâiast Cocci’
abtolummU pur, et 
0*1 laAwMe.

Pas de Ch Imtq m pa
sent rnmluvf s en sa pr*, aralioa. I 

I un.» n.l, eu *• aurrr ; c'a» eus.

FsstëvssLauiaui sdselrab.e peer lie ma,ad#
era* qai Jieisasal «'a

f !

|KLT
Se vend -hwjwje Epkw

V BAX2R»CO .Dorch'U*r.Majd

(

I

F

= r
 JS

s f

r-S
:5

m
 m

m

ers

= 2

= t

= 3

I
a



HOUSE
15 Bue Sparks.
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NOUVELLES LOCALESPI6E8N, COURRIER DE HULL LETTRE D'OUTRE-MER P PEflEE GAZETT3Nous avons eu le plaisir de voir ce matin 
.Auguste Levêque qui se rétablit rapide- a BonPARIS A PRKKM1RK VCB M.

La première 
comme on le ait

jhT*

impression est-elle bien, 
, toujours U meilleure ? Je

TROUVES 
I ter

l>eux mou «me trouvée sur le 
McKay pourront être réclamée

propriétaire en pay 
S'adresser à M. V

AN DEMANDE un garçons pour i 
U le Vax Al' x . Hull, s'*,tresser A Nap. 
St Denis. No I.M rue Alma

PETITES NOTES
—M. Rochon M. P. P , sera de retour ce 

soir de Québec.

^ BWC irsete de 20e à ,$1.50 chez Bourcier

—Jeudi eoir, M. le juge Mosgrovo a 
donné un banquet aux membre* junior 
du barreau d’Ottawa.

«Bons corseta pour 50 its chez 
& frère.
tf Corps et caleçons,

A Qucsnel, 26 rue Rid
— I.a cause de William McBride 

pour refus de payer le vidangeur pu 
blic, a été ajournée à lundi prochain.

« Ligne spéciale de corsets de 7«> vte 
lant $1.25 chez Bourcier A frère.

«Beau sealette à mant 
par verge. Bryson, Grab

— Napoléon Sauvageau a été pour
suivi pour refus de payer des gages. 
Le juge O’Gara lui a accordé quinze 
jours pour acquitter sa dette.

«Jersey pour dames $1.25. Jupons 
blancs 75 cts. Bryson, Graham A Co.

«Le plus gros assortiment de corsets 
dans la ville chez Bourcier A frères.

—Edmond Gravelle et Anselme 
Guérin oni comparu, avant hier, devant 
le magistrat de police sous accusation 
d’avoir volé des bas chez M. Nolin et 
Cio, rue Sparks. Senteucosera rendue 
lundi prochain.

«Demandez les corsets 1) et A seu
lement $1.00 chez Bourcier A frère.

«Un joli assortiment île robes en rat 
musqué. Jos. Côté, 114 rue Rideau.

—Des voleurs so sont introduits dans 
l’épicerie de M. William Wall sur la 
rue Itidoau, une de ocs dernières nuits, 
et se sont servis de conserves de vian
des et de fruits en assez grande quan
tité. La police est sur la trace des 
coupables.

« Soies qui se lavent 2.5c la verge. Cham
brai 5c la verge. Bryson, Graham A Co.

«"En cour 
en achetant

lPe
IL SERA VENDU

La démarche faite par Madame Çirehall. 
mercredi dernier, auprès du ministre t.e la 
justice, n'a pas eu le succès. Madame 
Birchall était aevo npaguée de l’avocat Mo 
Murehy, qui a plaidé le côté légal de la 
question, pendant qu’elle même présentait 
les pétitions.

Lv ministre de la justice après avoir bien 
étudié la cause n’a pu découvrir aucune 
raison suffisante pour empêcher la justice 
d'avoir son cours.

Des avis en conséquence ont etc envi 
hier, au géolier île la prison de Woodst 
et Birchall sera pendu le 14 Novembre 
rant, à moins qu’il lc réussisse à se donner 
la mort d’ici à celte date.

soutenir cetns pas soutenir cet av 
d’ailleurs que les ada,

thegmes, les aphorismes et les prover „ 
mentent comme des Marseillais quand je 
cherche le prétexté 
mes compatriotes d’

J'ignore encore ce qu’est la privation et 
•ns le besoin d’un bou: de caueerie avec 

vous, sans gène, en style bonhomme, •. à"la 
bonne franquette, tout 

chambret 
au cinq ièm 
sous et vida;

les Y" ant les frais d’an-que les adages, 
borismes et les

PIfiEOH Rochon & McBridearsei liais 
d'uue conversation avec

SÉANCE DU CONSEIL 
Il y aura séance du conseil de ville lundi 

prochain. On y sanctionnera la négocia 
tion d’un emprunt de $15,000, dont 
la ville a besoin pour faire face à certaines 
échéances.

out re-eoean

QN DEMANDE
d’au moins 15 ans, 

CANADA. Ou paiera un 
jeune garçon compétent.

v ji uii.-s garçons 
pour délivrer Le 
bon salaire à un

homme,
comme si vous étiez 

te, dans le quartier Latin, 
un cigire de deux 
- de P’tit Bleu ! !

•••" je suis dans

une spécialité, Geo l-a baisse des prix la plus considérable qui 
ait jamais eu lieu à Ottawa. Ceux qui out 
besoin d’effets feraient bien de s# rendre 

chez noue afin de<fc CIE. UN CANARI) e, fumant
IIKMANDE D’EMPLOI. Un homme ev 
U. haut hieu l’anglais cl le français demande 
un emploi «laufAtiiv épicerie pour eondu 
l'express et se rendre gensralen 
S’adresser il ce

Inutile sans doute de déclarer que 
velle lancée par I'Aylmer Times, et répétée 
par le perroquet de Hull, est fausse en tous 
points. Les tireurs de ficelle», il y en a dan» tif.
Hull même, en seront pour leurs frais. La d’u
Cour et la prison seront eon
Hull : il ne tient qu’au couse:___
gir. L'obtention du terrain, qui é'ait 
nier obstacle est maintenant léglée 
n’y a plus de raison de retarder laco

depuis dix 
tif. 18 Loin de là.

jours que j 
que je sois cet 
Monté sur l'impériale 

nce, à pied ou blotti dans

‘y,-»
ock

KVoir qos Etoffes a Robe a 6c. la verge 
Voir qos Etoffes a tyobe a 10c. la verge 
Voir qos Habillements pour Hom-

UNE MORT SUBITE u . me8ua ,
midi, dru* h-un-, « Vo,r V» Habillement» pour Car-

M. T. P. French, inspecteur des C0I1S a
postes à Ottawa, sv pioincnait sur la ; Voir qos Couvertes tout laine a 
pelouse en face de sa résidence, rue Théo Voir qos Tweeds de grosse laine a 3 "o.
dore, lorsqu un ties membres de sa famille «*• d„_j___ u „ ™ ~„ „ o enle Vit S'affaisser tout à cou,,. Ou courut à ;°!r 10s Pardessus pour Horqrqes a 3.50
son secours mais on ne releva plus qu’un Voir qos Casquettes pour Garçons a 35c.
cadavre. Voir qotre Fil a metier (couleurs

M. French ne eYtait plaint d’aucune assorties) a
ÎMSkSSÎ :'LÎ er:L,tU7,T. Voir nos Corsets .
un lam diner.

M. French était beaucoup estime à Otta- 
Irlandais d’origine, il s'es: fixé d’a 

1m,rd à Brockville à son arrivée en Canada, 
cl a réeidé plus tard à Eganville, où il iv 
liait un commerce. En 1867 il a été candi 
dat malheureux dans Renfrew sud 
législature proviucia'c et en b . 
nommé par le gouvernement conservateur, 
ins,lecteur des pns es à Ottawa.

tu”

C’estnstruites dans 
il de ville d’a-

, et il

traverse entons sen
où j’ai passé à la course ei dont je 
>rté qu'une idée d’ensemble, 

les détails 
es beauté* a 

magination e

arrivait de Die

TERRE A VENDRE. 50 acres de terre du 
I lot numéro 20, aboutant à la rivière 

dans le township Olouoeeter, 
front do l’ancienne ferm 

illee d’Ottawa, sur le chemin

un musée eau seulement $5 $3.50n ai rapporte qu 
Plus tant j’entrerai dans 
cachent d’ailleurs les vrai 

les ressources de l’in
oust il liant le 

Shim, à trois m
Mon

Hier
2.00
2.00DÉPARTEMENT DE TAILLEURS.

fécondes de Montréal.
Il y a sur le lot une très bonne maison en 
ia très bien située et faisant face à la téta 

Island.

concept
Quand le convoi qui arrivait de Dieppe 

nous eut éparpillés dans la gare j’étais brisé, 
moulu, fstigné, courbaturé, et Paris avec ses 
tours, ses coupoles lotées, 
d’architecture profane et religieuse, ses 
larges boulevards, ses parvis eonqres et 

s tenant la Seine

Londres que j avais 
lans la gorge et dans les yeux et 
les misères d’un voyage de nuit 

à l’éblouissement 
eu sillonnant 

yant, étrange à force 
guant à force d’activités, 

artères larges, vastes, noires de monde 
js encore éclatante de 
panouies.—Mais P

UN COMBLE
Imaginez vous, lecteurs, le Spectatevr 

(la pente gazette publiée à Hull) prétendre 
et même affirmer d'un grand sérieux que si 
les écoles du soir dans la cité de Hull sont 
ouvertes c'est à lui que la population en 
doit reconnaissance et gratitude, le député 
du comté, M. Rochon, n’y est pour 
c’est à M. Rodolphe, rédacteur, à Napoléon 
i’agé et autres fjusdem farina* que nous 
devons ce bienfait.

A t on jamais vu ridicule plus accompli et 
nonche de coche plus vaine.

nue des nu 
Termes de paiement 

ROBERT CUMM1

[Heures S Vires'
NOS, Cummings

ses monuments
35c. se.- à

BridiDÉPARTEMENT DE MODISTES. 23c., sa série de pont 
captive fut loin de m’é 

Les brouillards de HN DKMANDK—Un ln>n agent voyageu, 
U poor le commerce do ville r raplo1 
constant. Avantages particuliers t„uxqu* 
commenceront maintenant. Articles ep*‘ 
claux. Ne tardez pus. Le salaire rompis 
«lu premier jour. BROWN BROS., 
eerymen, Toronto, Ont.

Un Assortiment Complet de
surtout
avaient sans doute 
qu’on éprouve ordin 
ce centre fiévreux 
de beautés, fatig

SOUS-VETEMENTSairement
I pour la 
87.1 était de bonne qualité que nous 

offrons a très bas prix.
RÉCOMPENSE AU MÉRITE

seigné, ne us 
des gros patrons du Spec, <- 

tee"h (un papier imprimé A Hull) désappointé 
de n’avoir pu obtenir du gouvernement 

if du

et de travail, aux pan 
verdure et île fleure éi 

bien vengé
imagine pas plu» qu’on ne décrit 
Ile, la plus belle du globe, à laquelle 

jeté toutes les pierres. Il faut la voir 
renfermer dans une admiration qu’on 
rail ma'.
t le monde est badaud à Paris 

ou Parisiens 
ou rentiers, concierges 
s’y soustrait. C 
a . nées pour bie 
que le Pari 
jour quelqi 
vait pas re 
aise ; c’est qu 
ou qui s'amuse, qui corn 

nouvel appât pour le

PIBEOB, ACHETEZUn citoyen de Hull, bien 
informe qu’un

Le Home ComfortUNION ST JOSEPH N’OUBLIEZ PASOn n

Messieurs dont les noms suivent ont ét« 
élus officiels pour le semestre courant :
J. N. Rattey..
S. Léveillé....
J. F. H. Laperr 
Alfred Doslaler 
Joe Patry....
A. lxwlerc ...
Isidore Côté..
Emerie Lape..
.1 A. Morin...
S. Richard 
P. Robert 
Jules W. 1 
H. Pinard 
A. L 
J. H

Jules E.
('lis Sali, m lin

A une asse 
Saiul Joseph

névale de la société 
4 novembre 1890, les MACHINE A LAVERfi'Mercier sa nomination comme shér

d Ottawa se contenterait de la 
e crieur dans le nouveau palais 
qui sera érig*-*sur le terrai 
ou des marchés et que ce fougueux 

personnage sciait prêt, en échange, à crier 
les louanges du même gouvernement Mer-

libéral et....

une loi. Touriste

Z Nous avons acheté le droit do patente, de 
hino à laver, de Joseph 

Cadran. Nous sommes maint nant prêt» 
ù vomir# vos ma ffiinee à îles oon I Rions de 
paiements très facile». Achetez le Tor.lt*> 
Standard c’est le meilleur, Nt.ue sollicilor e

facture et à

Qar ces Marchandises sent en bon ordre et 
nouvelles et îiuu* Ica Vendons à prix réduite............. Président, élu

1er vice-président, élu 
■nie vice-président, élu

spnndant, réélu
........Trésorier, réélu
Asat.-Trésorier, réélu 
1er Percepteur, réélu 

2ème Percepteur, réélu
’ .lu)

C’est 
propriétaires 

ou ministres, nul ne 
est qu"il faut des nioisetdvs 
n connaître son Paris ; c’est 

isien lui-même découvre chaque 
uc chose qui l’étonne, qu’il n'a

rqué et qu’il admire à son 
il faut au inonde qui étudie 

merce ou qui flâne 
distraire on l’oceu-

PIfrEOM rrièro 2èmo vive
IVi*R’, [Pas de Vieux Stock]

. . Asst. Sec.-AlVive Mercier 
avancé s’il vous pUS visite à notre manu- 

i nos salles île vente No. 85 et 
u. York, Ottawa.

KHîlUOU rliv il

Rochon & 
McBride

8, la nAVIS PARTICULIER 
Si le jeune étourdi dont le nom .parait 

comme rédacteur d’une certaine feuille pu
bliée a Hull continue à injurier les gen 
pectables (le sa localité, mal pourrait 
lui en prendre. Lc statut relatif 
bonde noue eemble d’u 
assez large, pour re 
petit écnvailleur li

ment, àmoles 
sildes, l’ap 

té pourra
A qui peut comprendre
ints sur les i..................
are à toi mon petit garçon ! !

CORRESPONDANCE REMISE 
e correspondance signée Contribuable, 

et touchant à plusieurs questiene intéressan
te pour la ville de Hull est forcément remise 
au prochain numéro vu l’abondance des 

aujourd'hui dans notre journal. 
Notre correspondant n’a pas besoin de 
craindre de taper fort sur ceux qui veulent 
lui faire des misères dans Hull.

L’acceptation ou le rejet des écrite qui 
paraissent dans le Canada, n’est pas corn 
me quelques badauds l’ont fait répéter au 
perroquet de la rue Principale, laissé à la 
discrétion <le l'un ou l’autre des collabora
teurs attitrés du journal. Le directeur seul 
du Canada se réserve ce privilège, et 
heureux de pouvoir ouvrir ses colonne 

us veux qui veulent prendre la défe 
intérêts de Hull.

Szd CIE.

49 & 51 Bue Rideau
OTTAWA.

T.R.SHEAetfilsagez l'industrie de votre pays 
les lits à Ressort Gold Medal. Percepteur, réélu

ne interprétation 
ncontrer son cas, et si ce 

icencieux

— Lee arbitres duos la cause d’expro* 
priation du terrain de >f. Bangs pour 
l'ouverture de la rue Metcalfe, ont ao- 

propridtaire la somme de 
Il en demandait $1000. La

Per -emieux.
Le peuple est un enfant exigeant qu 

gâté et qu’on tient à satisfaire sept fo 
semaine.

tout le monde 
de

As. - Percepteur
is la A VIH AUX MKRKS—Le "Sirop Calma 

d» Mme Winslow 1 devrait t>n 
être employé quand les enfants fon. 
dente. Il soulage immédiatement l»g aeu' 

ice» de ces nauvres petits, produisant « 1 
sommeil naturel, paisible, en taisant dispa
raître la douleur", et les «unes chérubin 
s'éveillent aussi " brillants et frais qu'nn 
bout in de roie.” Ce sirop est très-agrèahl :

roût. Il apaise l’enfan». amollit ses gou 
oi zee, enlève toute douleur, fait disparaîtr 
les souflrances intestinales eu réglant la dl 
gestion. et est le meilleur i unède oonnno 
contre (a diarrhée, soit qu'elle provienne d» 
la dentition Ou d’autres causes. Vingt-cia 
oents la bouteille. Ayes conlianoe et ue 
mandes le " Hirop calmant de Mme Wins 
low " et ne prenee aucune antre prépara

Charlebois... 

Lemieux

réélu) Audilcure
othécaire, réélu 

Commis.-Or loniiAteur, élu

cord6 num’a d'abord frappé ici c'est que 
e se ressembler t il y 

a un type de figure pour chaque classe et 
chaque profession et l’on ne s’y trompe pas. 
De plus les voix sont musicales; l’on than 
•onne eu parlant. Que l’on cause au diner, 
que l’on se dispute sur la rue, que 1 
plaigne à l'hôpital, toujours il y a 
munie et du rythme dans la voix.

La politesse française n’est pas audcssoiu 
de sa réputation. On a tous les égards, sur
tout pour un étranger 
litesEc obséquieuse qui nous ennuie et 
plus, quoiqu’en dise Nellie Blye 
tesee payée qui nous exploite—Car le 
boire au fond est peu de chose. Les gar 
çons ici se contentent de sous En Angle 
terre on est plus exigeant. D'ailleurs cette 
habitude tend à disparaître et c’est à peine si 
l’on court le risqued’être taxé de mesquinerie 
si l’on paye juste le prix de sa consomma
tion, de sa courseou le son achat.

Il est trois choses qu’on ne trouve gui 
Paris et dont pcisonne ne déplore l'alise 
la fumée, la boue et les senteurs douteuses 
L’hygiène y est poussés; à 1 excès 
parcs nombreux et spacieux, comme 
it’oasif où la variété (les fleurs et le r 
des bosquets disputent notre suffrage a 
l'ombre îles allées et aux caprices des fon
taines, nous fournissent un air frais et pu
rifié.—Soir et matin un courant d’eau diri
gé le lu ig (les rues enlève les saletés et 
les déchets dans les puisards.—Le système 
des vidanges ce t des plus perfectionnés et 
l’on a à cœur de se faire dire que la ville la 

belle du monde est aussi la plus pro-

persistait, en 
angage insultant ou autre 

ter ou incommoder les personnes 
application du statut plus haut 
•t lui devenir très cruelle.

sans mettre les

Bibli$t»69 62. friCoin des rues Rideau 
et Nicholas.

munic palité a offert $40l), et elle paie- 
ra les frais encourue par l’aibitragc. Comité: n'Kxyi ktkP"!

cité «7. Rte Lamontagne
t). Barrette............
O. Béruhé. . . . 
Alfred Wellard 
H. Léger,

Président, élu 
............... réélu«Chemise eu flanelette et 

sortes. Geo. A. Quesnel
de toutes au- 
, 26 rue Ri-

«"Jolis rideaux à couleurs variées 
re. Natteseu coco 65c. Bryson, G

— M. l'de he vin Raphael a entrepris 
de recueillir dans son quartier toutes 
l?s signatures nécessaires à l’ouverture 
d’un parc public, et il y réussit à mer
veille. Tout le monde s’empresse de 
siguer et dans quelques jours la pétition 
sera couverte des 600 noms voulus pur

«Demandez lesUiorsetsJN. P. "et la 
Reine. ’’ Seulement 75 cents chez Bourcier

«Couverier tout laine $2.25 la 
Traverses en laine lzj, la paire,
Graham k Co.

—Sir John A. Macdonald a présidé 
jeudi aprè-i-midi à lt pose de la pierre 
angulaire d’une nouvelle église mé
thodiste sur la rue McLeod. Il y avait 
un public considérable et 
cours ont été prononcés 
John A. Macdonald n’a pas été le 
moins goûté.
_«Un lot 
blés en four 
114 rue Rideau.

«'Nos corsets à S 1.00 
parés avec n’importe que 
chez Bourcier k frère.

—L’honorable M. Bronson a fait 
placer en différents endroits de la ville 
plusieurs c n laines de cordus de bois, 
qui seront distribuées aux pauvres, cet 
hiver. La distribution do ce bois par
mi les pauvres de religion catholique 
sera sous le contrôle de la Société St 
Vincent de Paul

«Ganta de kid 
assortiment et à 
Quesnel, 26 rue Rideau,

réélu 
. élu

pou

Pendant 80 jours seulement 
du Thé du Japon de première 
qualité pour 50 cts. et 6 livres 
pour $2,00.

(ENGROS ET EN DETAIL)}

106 Rue Rideau 106

Hunter Tea Company

v».

70c la

STco Union Saint JosephUn n est pas une po-

"û"d )) AVIS DE DÉCÈS D'ÉPOUSES

matières Le décès «le défunte Dme Jus. Leclerc por- 
No 19, sera exigible le 2 itécémbre LANDRY & THOMPSON,

DEMENAGENT «ML ET
ri Clmrtrtiei-e GênétaatPar ordre.

Ai.kkrd Dostai.kk

Voitures do plaisir couvertes et ouvertes.

Magasin de Fer Union St Joseph de Hull 807 rue Rideau. 
Commandes reçues aux No 157 rue Sparks 

OTTAWA.

re à

iraUne assemblée extraordinaire de» mem
bres de cette société aura lieu lundi 
10courant, â 74 heures, pour discuter îles 
questions importantes.

Tous les membres sont priés d’y aessister.

s115
RUE RIDEAU

OTTAWA.

*

Bryson, AVIS D’INSOLVABILITE.

Vente de Propriétés par Encan Public
1-c soussigné a reçu insi ruction du 
de vendre les Dronrictés, un bl

d« I K SOUSSIGNE recevra jusqu an 
L 18 novembre oourant des soumissions ou 
chetéee. a lui adressées à son bureau à Otta
wa, pour la construction d’un bureau de 
poêle à Carleton Place. lx» soumissionsde- 
vront porter à l'endos de l'enveloppe les 
mots : Soumissions pour le bureau de |)OHtc 
de Carleton Place, Ont.

Les intéressés peuvent voir les plans et 
devis au département des Travaux Publics 
à Ottawa, et au bureau de D. E. Shcpperd, 

avocat, À Carleton Place, A partir du 
vendredi .'il octobre 1890. Il ne sera tenu 

un compte des soumissions qui ne porte 
ront pas la signature de la main même des 
soumissionnaires.

IJn chèque de banque accepté, fait payable 
à l’ordre du ministre des Travaux Publics, 
égal â cinq pour cent du coût (les travaux 
devra accompagner la soumission. Ce< 
sera confisqué si le 
de signer le contrai 
intégralement. Il sera remis si 
n’est pas acceptée.

U département ne s’oblige 
la plus liasse ou aucune des so 

xdJ'ar ordre,

Par ordre,UN PERROQUET D’UN NOUVEAU 
GENRE

Un jeune perroquet du paye, installé 
depuis quelque temps sur la rue Principale, 
donne des représenta tiens gratuites ae 
fois L semaine aux jeunes gens du 
nage. Bien qu’il n’ait pas les aptitut 
développées que ses congénères de I 
Vert-Vert débite des tirades i 
don avec beaucoup de faconde 

Son maître voulant pa 
prendre quelque chose de 
quelques passages dnCA 
gence de Vert V 
Les mots qu’il a pu 
<le cette lecture sont 
feuille, et sans queue ni léle

Lorsqu'on le gourmande sur son manque 
(l'aptitude il se tâche et a recoure à sou 
vo tabulaire ordinaire. Les 
tionre particulièrement alors 
polit monsieur, disgrâce pou

(Jette dernière phrase qu’il a prot 
dans sa représentation de mardi <Iern 
pour lai f» plu» s. 
homme puisse lancer

est un journaliste anglais, ami 
maître, qui la lui a apprise : Ile i 
grace for the society , et le jeune perroquet 
de Hull a cru que cela pouvait se traduire 
littéralement par : disgrâce pour la société.

Son éducation littéraire est encore à faire, 
mais son maître n'eepère pas y parvenir. 
Pourvu que Vert-Vert enfile des phrases à 

à la Marchildou, le pub'ie, 
bituel de ces représentations 

onnes est satisfait, et Vert-Vert aussi.

Ad. Bkktiiiai me:
Président. < u râleur 

lue, sous-Prochaines ventes a l’encan
Vente de propriétés appartenant 

manufacturière de E. B. Eddy, Hu 
à 10 hre. a. ni 

E. B. Eddy, Hull, P. Q. Vente par 
â ti lire. a. in. Mardi, de meubles d

etaiiiment un beau
C. LEVEQUE 

Eueai 
hé By.

mentionnées, le
sieurs dis-ï£i Jeudi, Il Novembre, 1890,

au Bassin du Lièvi 
Heure' de i'aiirès 
16, Tie 
Lièvre, .le.., 
de Buckingl
améüoiniions e! iv i iiaeoiro»

Sur eette prtipiicié kc tri 
lésidciic 

le Pension, l'H 
et qulseront d'nn excellent 

n qui voudrait les exi 
Mtr autres iiifoi/nati 

Conditions

fi.'p! Q-

ri:;,
Toujours eu Vente 

Le Stock
Le plus Considerable,

Le Mieux Assorti, 
Le Mieux Choisi et a

Meilleur Marche
-QUE-

ut de tiir les lieux, â Deux 
li. Lots numéro Treize, 

19, au Bassin du 
b Premier Rang du Township 
un, < 'milté d'Ottawa avec lee 

s'y trouvent.

pro â servir de
>11 île Magasin

Marchil-
le 19
E. B.

courantAméricains, nous noua étonno 
ance, même de la crédulité 

marchands qui ne surveillent pas l’étalage 
de leurs magasins. — L’acheteur fouille, re
mue, compare, choisi et vient payer au 
comptoir le prix de ses emplettes. Pas plus 
malin que ça. C est qu’il semble y avoir une 
entcn'c muette do protection entre le mar
chand et Sa clientèle et déjà il m’a été don
né de voir une " chasse au voleur ’’ par des 
particuliers à défaut de sergents.

Ce qui fait qu’à Parie il y a moins de vo
leurs et plus d'escrocs —On a négligé le vol 
et l’on pratique en grand l’art de spéculer 

la lionne foi de certaines gens.— C'eat 
plus chic et c'est plus à la hauteur de se 
loyer de la civilisation où rien n’eat resté 
vulgaire, pas même la filouterie.

Pardonnez-moi ce décousu sans-gène, au . 
fil de la plume, à la bonne franquette, tout I 

si vous aviez été à ma chamhrctte, j 
Limant un cigare de deux 
un verre de P’ti

la confiaà la f’ieizi
maisonconsidérable de Dolmans dou- 

rrurca pour Damea. Joa. Côté
rfois lui 
sensé lui 

nada. Mais l'intel 
ert ne «’élève pas jusque

retenir jimqu a present
: contribuable, i>elite

et autres articles niap-
lira

Bureau 71 rue George, i" ... - ^
Maison d

peuvent etre 
la corsets de

. pri 
o tel

rapport pourquoi-
$1 50

soumissionnaire refuse 
ou ne lv remplie pas 

la soumission

jias à accepter 
umissioiiH.

s’adresser au 
Comptant ou sécu«Moins Cher < 'uraleiir. 

ri lés approuvées.qu il aff*c- 
t : fouine,rTà J. B TA( hABERUY, Encanteur. 

JOHN McD. JI AI Ns, Curateur.
4.'} i ne du St

noncéo
MONTREAL.-QUE LE-

■ 24 Oct. 1890nglante injure qu’un 
à la figure d’un adver- A. GOBKIL,Moins CherP. S.—On vend aux Mar- 

chandsde Campagne aux 
Prix de Montreal. Ecole des Beaux ArtsSecrétaire

Déparlement de» Travaux Publics 
Ottawa, 21 octobre 1890.

et laine, i 
bon marché,

un énorme 
Geo. A.

comme 
au cinquième, 
soua et vidant t bien, et au

44 Rue Bank, Coin de la _ 
Rue Wellington, Ottawa.

Au-dessus du College de Musique
Ouverte du 1er Novembre au 1er Mai

Thos. BIRKETT «C’est maintenant* 'le tempe de 
teindre ou réparer vos fourrures, (’’est 
spécialité chez Joe. Côté, 114 rue Ridea

—Deux iotéreBsantes p&rtics de foot- 
ball ont été jouées jeudi sur le ter 
rain du collège entre le» clubs junior et 
senior dn Montréal et de l’uuiversité 
d’CMtawa. Lo club junior (Je 1 Univer 
Hité a défait celui de Montréal par 28 
contre un. La joûte a été plus serrée 
entre le club senior. Il ne s’en est 
fallu quo d’un po nt que le club de 
Montréal n'enlevât le titre de cham
pions au ciub d'Ottawa.

«BOIS A VENDRE. — 500 cordee 
blee, merisier et pruehe sciée ou non 
être vendues à l>on marché pour du 

R. W. O Neü.

faireDr. R. Chevrif.r
Nouveaux Thés de 'a SaisonParis, 11 Place du Panthéon

S
SURPRISE A CURRAN

I* soirée du 29 octobre dernier figurera 
longtemps dans les anales destinées au sou
venir des paroissiens de Clarence Creek et 
de Wendover.

Quelques jiersonnes dont le cœur fermen
tait du désir île satisfaire une ambition long
temps préméditée, se donnèrent le mot et 
arrivaient en tapinois au presbytère du 
Rev. M. Pilon lui offrir les joyaux les plus 
riches que puisse contenir une couronne 
tressée par des conire aimant,

Cette guirlande composée de fleur», 
qui ne fane pas, formait une auréole 
resplendissante autour de ce digne et vénéré 
Pasteur. Chacun dégraffant un bijoux vou
lut lui offrir de vive voix.

An Rev. M. Caron appartient le début.
Que lui offrit-il ï les meilleure souhaits 

qu’un père puisse foimuler pour son enfant.
Voila, ce me semble, l’expression la plus 

claire que ma plume (un peu rétive) peut 
donner. Puis notre cher M. Caron voulut 
bien faire un Croquis un peu bref de 
de rév. M. Pilon.

D’un ton patriarchal, il non 
quelques épisodes de sa vie enfant 
bord nous dit-il, j’ai connu M. 
petit, bien petit, il était admirablement 
joli, puis il grandit se faisant remarquer 
partout par son extrême gentillesse, puis 
plus tard il grandit encore jusqu’à ce qu'en- 
nn il devint le curé d’une des plus belles 
paroisses du diocèse.

Ensuite le Rév. M. Ferron digne rempla
çant de M. Pilon à Wendover, jwrta un 
magnifique "toast” qui fut suivi de plusi
eurs autres.

M. Pilon dont la sensibilité du cœur es t 
extrême, remercia chaleurem 
d'une voix trèe émue aux souh 
étaient offerts.

Parmi les pÉFsonnes présentes on remar 
quai’ outre les rêva. MM. Caron de Cia 
ce Creek, Ferren de Wendover, M. et 
D. Pilon, M. et Mde G Fortier M. et 
J Boileau, M. T. Perrin, M. et Mde M 
Laviolette, M. Cunningham et ses deux de 
moieelies <»t plusieurs antres.

Ces demoiselles ex 
plusieurs 
admirablem

euhnu ntSO cents'la livre,
Cinq livres jxuir une piastre,

Vingt cinq livres cinq piastres.
leur hab

folicht115 Rue Rideau, Ottawa. rtN recevra à ce bureau, jusqu’à Vendredi, 
U le 21 i-me jour de Novembre prochain, 
inclusivement, des soumissions caclie-ées, 
adressées au soussigné, avec la suscriiition 
‘‘ Soumission pour le bassin de radoub de 
Kingston. ’’ jK>ur la fourniture, l'installa
tion, l’achèvement complet cl en bon état 
de fonctionnement, du système de jHiiitpes 
se rajjjKirtant au bassin de radoub qui est 
en voie deconstruction, à Kingston, Ontario, 

ant les conditions et stipulations énon 
cées dans la formule de boum’ 
formément au plan qui y sera a 
pourra obtenir des formules de 
sur demande, au bureau du soussigné 
wa. etehezM. W. O. Strong, ingé 
résident, 30, rue Union, Kingston, Oui

e prendra en considération que les 
nions faites sur les imprimé i fo. 

et signées de la main des 
Chaque soumission de 
ée d'tm chèque de banque accsp 

cinq pour cc t du montant qui y seru ins
crit, jfayable à l'ordre de l’Honorable Min’s- 
tre des Travaux Publies ; ce chèque sera 
confisqué ai l’adjudi .-ataire refuse de signer 
le contrat, après notification, ou s'il ne l’ex
écute pas intégralement ; il sera remis, si ia 
soumireion n’eat pas acceptée 

l>e Ministère ne s’engage 
ni la plus basse, ni

LES ECOLES DU SOIR 
Le: efforts faits par lc député du comté 

tawa pour obtenir du gouvernement 
flasses du soir pour la population de 

ont été couronnés du plus entier suc-

a nonce de l’ouverture de ces classes 
a été faite dimanche dernier au prône de 
toutes les messes par les Révérends Pères 
Oblats et dès le soir plus de cinq cents 
jeunes gens s’étaient inscrite pour suivre les 
cours de 1 hiver.

Dès lundi lee Frères du Collège 
P. Sabonrin se sont mis à l’œuvre et mer
credi eoir avait lieu la premiere réunion des 
élèves.

Jusqu’à présent les classes se tiennent 
dans le collège et les cours sont donnés par 
M. T. P. Sabourinel les Frères. 11 y avait 
huit ou neuf classes régulièrement organi
sées, hier soir, mais si le nombre des élèves 
augmente, de nouvelles salles seront ouver
te» dana .’autres parties de la villes, et de 
nouveaux professeurs seront nommé».

Les instituteurs sont payée par le gou 
vernement $1.50 par soir, maie l’achat des 
livres est laissé à la charge de la municipali-

C:ci* n’estgpas une vraie 
s’agit d’un lot de Thés d’

Dans le Département qui com J 
dessin d'ajiiès I» boese, d’après le 
vivant, la peinture et. (aquarelle, le* con
tributions sunt -le $5.00 jiar moi», pour le 
cours avancé, et de $2.50 jsiur le coure 
élémentaire.

Dan* celui du dessin industriel, d'archi. 
lecture, de inauliinr, etc., surtout utile aux 
décorateurs et aux ouvriers en général, $1.0 
par mois. Couture artistique, $1.50 par

réclame, mai» il 
excellente produc- 

livre pour
modèledOt

nez en chercher 
essayer.Hull,

$4.812.67 cès.

STROUD BROS. hé ;Uon
soumission,

, Otja-
d’ére RUE RIDEAU 

172 et 174 RUE SPARKSjcomptant, 
«Pour le 

simplicité des 
les meilleure 
tons les marc

et M. ïTelle est la Valeur de Deux 
Stocks de Marchandises de 

Fantaisie Achetés a

S'adresser à ACHILLE FRÉCHETTE, 
secrétaire, à la Chambre de* ( ommune», ou, 
sur lee lieux, aux Professeur».

confort, l’aisance, la durée et la 
i lits à ressort Gold Medal sont 
sur le marché. A vendre j)ar 
hands de meuble.

soumiss
soumissionnait ».

acoompa* 
té égal àrcz>. —Un nommé Thomas Donogline a 

le canal
demeure, les vapeurs du whiskey lui 
firent perdre sa mute et il tomba à l'eau 
Uuejpeau de buffle qu il 
lui servit heureusement 
sauvetage, pendant qu’il appelait au 
secours M. John Harley, capitaine à 
bord du Freemason entendit ses cris 
e' l’amena sam et sauf sur le terrain 
des vaches.

L’Huile de oie de morue oe 
Berthé est la seule qui soit pr^ 
parée par des procédée approuvé# 
par l’Académie d • Médecine da Pariéf 
elle est deux fuis plue nche ee 
principes actifs que les huiles d# 
foie de morue préparées diffé
remment

L’Huile brune est la seuls qui des* 
être employée et médecine à Pemelm 
tien dee dtua autres sortee.e

is raconta 

Pilon bien
î 517; et 27 Cts. dans la Piastre cr, avant-hier la nuit dan# 

eau En retournant à saRid. LL. 1
•SU 5 |Afin de bien les exhiber j’ai loué le 

magasin autrefois occupé par Dewis 
wt Chandler et

rtait alors 
bouée der il soumiss

CO gage pa« 
une desté

Le conseil de ville acce 
maie M. l’écbevfn Ardo 
cradl de

pte cette charge, 
n h demandé, mer- 

rnier, aux élèves qui pouvaient 
payer leur» 'ivres de leur poche, de le faire, 
vu que le trésor municipal était pas mal à

heureux de voir 1 
jeunes gens de Hall à profiter des avantagea 
qui leur sont offerts. Espérons qu’ils lépon- 
dront au zèle dee professeurs chargés de la 
direction dee classes, «t que leurs études 
seront couronnées de suceès.
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A. GOBEIL, 
.SecrétaireMercredi, le 29 Coupant « Lee enfante acceptent facile! 

l’Huile de Bertl é et ne tardent pae 
demander, parte qu’elle u’teê

Ministère des Travaux 
Ottawa, 23 Octobre

Publics,
1890. J

à la
mse répugnante. • nS«Pour le confort, l’aisance, la durée et 

la simplicité des lits A ressort Gold Medal 
sont les meilleurs sur le marché. A vendre 
par tous lee marchands de meuble.

Je vendrai le Stock entier à .Nous sommes semeut mais 
aits qui lui Cour Supérieure! AVIS38CTS. DANS LA PIASTRE. Province de Québec|LOUIS CHAR 

District d’Ottawa 
valeur du Township de Templeton, 
dans le District d’Ottawa, demandeur,

j RETTE, culti-
Mde

OUTES LES PB 
NES QUI NOUS ONT DEMAND*, 
NJEREMENT IX /IRE PLACÉES 
NOS LISTES D’ABONNÉS, DK VOU
LOIR BIEN PATI EN I i I PENDAK1 
QUELQUE TEMPS. NOUS TACHE
RONS DK LES SATISFAIRE AU PLUS 
TOT. IL NOUS ESI PRÉSENTEMENT 
IMPOSSIBLE D’EXPEDIER SUR LE 
CHAMP NOTRE JOURNAL A TOUS 
CEUX QUI LE DEMANDENT. NOUS 
NE POURRONS LE FAIRE QU» ME- 
SURE QUE NOUS RETRANCHERONS 
DES NOMS DE NOTRE LIM E D’ABON
NES, ROUBLE MOMENT NOS FACI- 
L1TÉS DE TIRAGE N E NOUS PERMET- 
TENT PAS D'AUGMENTER NOTRE 
CIRCULATION. N OU~ ESPERONS POU
VOIR sous PÏ S PROCURER
UNE NOUVEL!

NOUS FRION S T RSON.
DUR-

STATISTIQUE
Les chiffres de la population d’Ottawa an 

30 septembre cette année viennent d’être 
publiée par le bureau de» cotiseors. La 
population a augmenté Vie 394 depuis l’an 
dernier, Voici lee chiffres de la valeur de 
la propriété et de la population.

Cotisation. 
$11,053,437 

10,274,735 
10,393,275 25,633 
10,628,220 26,228 
10,768,492

S
Mde CRMesdames; soyex -prêtes pour ces 

Avantages et rendez-vous en foule 
au Nouveau Jobbing Store de

REMIS
Faute d’espace le compte rendu 

de Tlnstitnt est remis.
idu diner CO 1 ANDREW LEAMY et JAMES 

LEAMY, Gentilhommes, tous deux 
ci-devant du Township de Hull, dans 
le dit District, et actuellement de Van
couver, dans la Colombie Anglaise, 
défende

Il e*t ordonné aux Défendeurs de 
comparaître sous deux mois.

écu
de

tèrent avec habileté 
isique et surent 
a petite réunion 

dir.
Inst, de 

«t’’ .

omorceaux 9Cour de Police Prop.
23,789

ent captn 
it d’applau 

Enfin, M. Stewart, 
porta aux dames un "toas 
et chacun se retira enchanté de cette soirée 

pour donner encore plu» de char
mes à cçtte réunion, Phoébé brillait de son 
plus brillant éclat.

La coquine, elle ausssi avait 
plu» belle toilette c#- eoir là, fav 
lee visiteur» au retour de

1879.
1880.

qui ne cessai
Wendover

enthousiasmé
1125(Présidence de M. O’Gara)

Félix Lacelle, H. Tackaberry 
sont accusés d’avoir causé 

mages à la propriété. Cause remise à 1a 
semaine prochaine.

Thomas MacLaren, 
et $2 de frais.
JMary Verdun, et John Halioran,

WOODCOCK t â1881et Frank 
dee dom 1882

Riet comme 27,645 
11,105,025 30,791 
11,545,"35 32,857 
12,094,320 34,753 
12,763,605 37,020 
14,337.845 41, < 
16,342,146 42,728 
17,638,110 43.122

endossé »a 1886 
(irisant ainsi 

leur petite excur-

lut, $5 d’amende

^rdibHbr*
N. DRISCOLL, 

Protonotaire de la dite 
Cour Supérieure

1332 RUE WELLINGTON. 1887
1888ivres, $3 ai) ■Aylmer, 29 Oct. 1890Manant L..,, 1890..,.

ur Manteaux 
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ur Manteaux 
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ur Manteaux 
ur Manteaux 
ur Manteaux 
ur Manteaux

mer House

our Ulsters 
our Ulsters 
our Ulsters 
our Ulsters 
our Ulsters 
our Ulsters 
our Ulsters 
»ur Ulsters 
Dur Ulsters 
»ur Ulsters

ner House

ur Gilets 
ur Gilets 
ur Gilets 
ur Gilets 
ur Gilets 
ur Gilets 
ur Gilets 
ur Gilets * 
ur Gilets | 
ur Gilets

1er House

Mas a Manteaux i 
Mes a Manteaux 
Mes a Manteaux 
Mes a Manteaux 
Mes a Manteaux 
Mes a Manteaux 
toffes a Manteaux 
toffes a Manteaux 
toffes a Manteaux 1 
toffes a Manteaux
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NOUVEAU SERVICE RAPIDE
Arrivée et Depart des Malles.

MALLES.
ET

LA VOIE LA PLUS COURTE Fermeture.
Cmaxuemknto au 27 Octobre, 1890.

' OUEsT.— Toronto, Hamilton,
I erboro, Smith’s Falla, Perth 
! Belleville, Napanee, Bowmanrille 

Manitoba, Territoire» du Nord 
lombie Britain 

SharboL Lake, N
Brockville, Kingston....................................
EST. Montréal, etc....................................
Halifax et St. Jean, etc.—(Ligne Courte) 
Provinces Maritime» et l’Ile dm Primes Edouard 
Cornwall, Morrisburg, Lancaster, etc
Québec et Trois-Rivièree......................
ETATS-UNIS.—Viâ Ogdensburg....

London, Pet-) A.
j 10

P. M. P. A. P. M. P
r9 8Lee convois partiront de la gare «le rue Elgin 

comme suit
L'EXPRESS DE MONT- 
REAL rapide ar 

à toutes les stations entre Otta 
teau, se reliant à la jonc 
les train* du Grand Troi 
Montréal avec tous le» trains pou 
le sud. Arrive à Montréal à 11.35.
cnnn U L’express de mont-
UiUU I • Ifli REAL rapide n’arrêtant 
qu’à Casselnian et à Alexandria entre Otta 

le Coteau, a un char refectoir, et ar- 
e à Montréal à 8.20, ae reliant aux traîne 

du Vermont Central et du Grand Tronc 
pour tous les pointe à l’Est. Portland, Ri
vière du Loup, Dali

I A R P M L’EXPRESS DEBOSTON
!• »v I . III. et NEW-YORK (passant 
par le Coteau et le nouveau pont en acier ) 
pour Rouse’s Point, St Albans, Saratoga, 
Troy, Albany, Boston, New-York, Phila
delphie, et tous les points au sud, avec 
chars dortoirs de Wagner depuis Ottawa 
jusquà Boston et New-York. (Cetrain arrête, 
à toutes les stations entre Ottawa et Rouse’s

LES TRAINS ARRIVERONT COMME SUIT 
Boston 

toutes les

6lu 9
Ouest et la Co-

8.00 A. M. orwood
8
8

8

le ( ”1

lion du Coteau avec 
ne pour 1

6 30

{ 3 30Ouest, et à 9 1 00
1 00 1 00
3 30

6 307 00
3 3 30 OU7 00 8

7 00 9 4 4012 30
f 9OUEST des Etats-Unis. 

NEW-YORK, malle directe.
00 18

12 30
7 OU 9 

........ 9
12 30 
12 30 
12 30

BOSTON 
Rouses'
Prescott. 

do
Kcmptv

( HEMIN DE I IK DU SaINT-lUURBNT ET OTTA VA 
alanotick, North Gower et Melcalfe 
Kars, Kenmore, Osgoode Station, Oxford Sta

> et la Nouvelle Anglet 12 30 
12 30 
12 30 7

housie
4 40

illl ........ 12 30,
10 30 12 30

11lvin. 4 40

4 492 30 9

2 30 11
Chemin nt fer du Pacifique : OUEST 

Mattawa, North Bay, et tous les Points à)
l’Ouest de Pembroke........................................... j

Arnprior et Pakenham, Pembroke Renfrew,)
Almonte................................................................. f

Carleton Place..................................

10
12 50 10 12 20 

12 20 
12 20

12.00 A. M.
points intermédiaire s arrêtant à 
stations entre Rou.-v s Point etOt

10 OH D M • vpress rapide limité île 
IZ.0U I • III. Montréal, Portia

toutes les
train quitte Montréal a 

a. m. et arrête a Alexandria seulement, ex- 
r laisser descendre des passagers à 

i sur leGrand Tronc.

£
10 30 12 50 10 
10 30 ...................Appleton,

Chi 
l’ointe Gatine 
Thurso, Clare 

et Montréal.

n et Stittaville 
:Fer du Pac 

au, Buck 
nce Gren

Par Bateau a Vapeur C
Cumberland, Rockland, Wendover, Treadwell,)

I.< Irignal, Thurso et Lefaivre.......................I
Chemin de~~

Alexandria, G
ville........

Eastman's

Jonction ni

IEIQITK : EST 
ingham, Cumberland,) 
ville, L’Orignal, etc., ■ 1 306 00

s balné- 
9 heures

Mlifax et St Jean et 
aires. Le

aîa

72*>6 30
cept* pour 1 
des stations 
Q /IC n M Express rapide de Mont- 
îfiTl) I . III. réal et tous les pointa de 

Montreal

Fer du Canada Ati.antiqpi 
len Robertson, Greenfield, M 8 (H) 1 308 00 3l

Springs, South Indian, St Polycar- )
au Station, etc...................................../
-3 C. de Fer Pontiac et Pacieiqve . 

Quyon, Eardley, Bryson, Bristol, Vinton, 
Shawville, Heyworth, Fort Coulonge, etc... 

Aylmer................... ..................

3 1.30l’Est et du Sud. Le train 
à 6.15 p. m. et arrête à to 
E. J. CHAMBERLIN. C. J. SMITH 
Surintendant Général

les stations

! 3 30 11 45 
II 45

8 45
Agent général îles 

Passager»
S 00

Par Diligence
Bell’s Corner, Richmond, Skead’e Mills, Hin 

rgh, Fallnwfield et Mosg
Ottawa, 19 juin } 2 00 il oe

luH*>U1 6 001
884 (K) 10 45GRAND - CHOIX l^e?L^RMèreduDé8ert

Ramsays Corner, Hawthorne,«lundi, mereredi)
et vendredi.......................................................... )
ling’s Bridge, Stewardton................ .................

Monuments, en Granit Ecos Cmmmings’s Bridge
sais, Granit de la Baie de Eun- Hurdman's Bridge..........................
dy, ou en Marbre. Cloture et «oohMtcryilIe et le,Mont Sherwood
t/ ’ ii.. (Archville) Ottawa Est...........................Poteaux pour enclos de toute . City Vie,* Jookwta, m.rdi, jeudi!
sorte. I et samedi............................................................. )

Malles Anglaises 
6, 13, 20 et 27.................

:e 00
12 t; oo3 30

12 30 12---- DE----
Bill 1 30 11 30 ... 

.... 10 00... 

.... 11 45 ... 

.... 10 00...

Robillard, Orléans et ! 10 00,

9 30
12 3012 30

KH*
MON PROPRE OUVRAGE

,3$ Toujours en main. Tout ou
| Lundi,

Mardi, 7..............
fr vrage est bien lettré et garanti ' Mercredi, 1, 8, i5,
Laux plus bas prix. | ^nted.’itSet M

Les lettres destinées à l’enrégiatrement doivent être mises à la poste [15 minutes avant 
la clôture des malles précédentes.

Heures du Bureau, de 8 A 
Mandats sur la Poète et la

Poste d’Ottawa, Octobre, 1890

Viâ New-York 
Viâ New-York 
Viâ Rimottski 
Viâ New-Rork

6 30
1 (K)

22 et 29 
et 30...

6 30
id 30

1 00

R. BROWN,
94 RUE GEORGE,

En face du Marché By
M. à 8 P. M.

Banque d Epargnée, de 9 A. M. à 4 P. M.
U. QOUIN, Maître de Poste.

Bureau de

f'SgF'twp*: )

1

Bp j Les meilleures quoli- 
v^TJ] tés de Charbon 

iip> Bitumineux

thraeite.m

SP! of Toronto.Bien Criblé
j; Et Tamigi1
ici O’Reilly & Keney, 

BLOC RUSSELL 
Rue Sparks

•y j

Eren,
PREStfcimtWHITL FOR ERIC*

EMORY
I Miud w*m!vrrnirciirett. Books li-arnwt ,

ÆMt ™ sXTMi v’X i

B®Warehouse & Oi
J

m
-a

"cinâdTituwiic" Huïiib du Bureau de Poste d'Ottawa

2JEt il partit avec véhémence:
—Charles G-aucherel est fon

cièrement honnête 1 Mais nous 
savons à cause de quel malheur.
— en disant ces m-its, Fernand 
saisit dans ses deux mains la 
main du jeune homme, — n >us 4 
savons pourquoi il a perdu le 
droit de le dire lui-même. Ce 
droit, ne doit-il pas à la long te
le recouvrer ?.......Toujours est-il
qu’un souvenir trop récent lui a 
dicté cette conduite modeste. Il 
était place entre deux alt.-rnati- . 
ves : revendiquer le bénéfice de 
son action présente en faveur du 
passé, ce qui eût été en faire 
une actiou intéressée, l’amoin
drir ; ou renonc r à ce bénéfice | 
et se contenter de l’intime satis- j 
faction de sa conscience, ce qui 
est d’une âme délicate. Je le ré- .1 
pète : Charles Gaucherel est 
foncièremoat honnête. Le droit 
de le dire lui même ? 
ferait-il ?—, Il ne saurait pas 
e'en servir, et c’est à sa louange !

Il s'nterrompit, comme s’il eût 
trouvé lui-même qu’il dépassait 
ie but.
“ Tout à l’heure, le plaidoyer. 
Maintenant l’apologie!... Pour- 
qnos ne pas dire tout de suite 
que, pour être hoanéte, il fau
drait avoir commis “une faute 
de jeunesse” ?
nitairerie ” fait dire bien des 
sottises ! ”

M. Laguillermie semblait fai
re cettejépo ise.

Fernand Duvernel interpréta 
ainsi le regard du vieux mécani
cien.

maintenant qu’il n’avaitjplus de 
repr

la peine ? 
b'e l’avait dit lui-mème à M. 
Tailladeur : “Il n’avait fût que
ton devoir....... ”

Mais un mouvement de Du- 
veruvl vint modifier les idées du 
patron et lui commun 1er, par 
amitié pour l’inventeur de la pli
euse, un peu de bienveillance.

Il complimenta le jeune g ir- 
çen sur sa probité, lui lut le fa
meux post-scriptum

L> comptable baissait la tête, 
comme eu présence d’une aceu-

du jeune ho nuie, se trahissait 
dans 1 -s muscles tomb -s, décou
ragés de sou visage.

Et daill urs, il s’élait depuis 
long temps habitué aux airs de 
songerie mélancolique de ton 
factotum; sinon, il eût été frappé 
de cette attitude Fernand.— 
presque uue attitude d’inculpé, 
qui, se sentant condamné d’a
vance, r nonce à se défendre 
— Voyez-vous, poursuivit le 
patron, le fié faut des idées trop 
généreuse est d * ne pus suppor
ter le raisonnemeu*. Ne discu
tons plus cette qu -stion: vous y 
perdri -z votre latin, mon bon, et 
vos mathématiques. C’est la 
poésie de l’esprit; ce n’en est pas 
l'équilibre. Parbleu! moi aussi,
j'at eu de ces g nérosités...........
Miispa^ jusqu’à trente ans, par 
exemple! J ai compris ia vie plus

oches à faire.
Pour les compliments, était-ce 

Le jeune coupa-

saion.
—Eh bien ! Mais, s’écria La- 

guillermie, puisqu’on vous dit 
que c’est très beau 

S'adressant à Duvernel :
—Il est .<iiigulter no're second 

D’ailleurs, lecomptab e! 
fai seul de se dérober, de ne 
pas vouloir dire son nom ni ac
cepter uue récompeuse...

Puis, brusquement, à Charles 
Gaucherel qui était devenu très 
pâle:

tu!
.Qu’enFeruand, reprenant p «session 

de lui même, te redressa
Il allait peut-être répondre, 

quand la port • du bureau s’ou-

Le seeoud comptable parut.
C’éldit uu gart^n de vingt 

ans, b'.ond, de complexion fémi
nine et faible. Son visage, d’une' 
coune intelligente et noble, son 
regard très doux, sincère, appa- 
raissaeent, de prime abord,pleins 
de franchise — m .is bientôt, en 
mê ne temp« que tout kou corp 
frêle avait un tassement d’écra- 
sé, de vaincu, ses traits s’atfiis 
saient dans une expression de 
craiute.

La porte refermée, il lit deux 
pas seulement et attendit.

—Ah ! oui. c’est vrai, murmu
ra Laguillermie, très embarrassé

—.Ah ça! dites-moi donc pour
quoi, ayant fait une action loua
ble; vous vous êtes sauvé ainsi,
comme un.......

—Voulez-vous que je vous di
se, moi? in errompit Fernand 
avec brutalité.

Il s’était levé et placé spontané
ment entre le patron et le jeune 

corn ne s’il eût voulu

“L’huma-

conmis, 
mettre l’obstacle de sou corps en
tre le malheureux qu’il proté
geait et celui qui. sans 1 ». vouloir, 
allait frapper au coeur le coupa
ble repentant d’un mot rude, 
d’une allnsiou sanglante,

[A contint tr)

ENTREPOT DE MEUBLESI TA y LOU McVMilY
AVOCAT, MlLUClTKlR, KTtAVIS I

— BUR3AU 
SsnIlNli Ontario I'liunbr . OtlAwaVins de porte, Sherry division 

Rhum pur de Jamaïque, et Rye de

Le. premiers médecins recomman' 
dent hautement ces boissons dans les i 
:as où des stimulants sont^ nécessai !

MEUBLES ! MEUBLES 1

NOUVEAUX FT A GRAND MARCH!
JŸaïvne/iA

C. NEVILLE,
47, rut Rideau, entrée si» le

Ameublements de SALON, de SALLE A MANGER, d< 
CHAMBRE A COUCHER dans tous les GENRES 

— et tous les PRIX, chez----------

NOUVEAU ! ! zjjjmptoms
of;Aussi une épicerie de première classe au

66 RUE GEORGE 56

HARRIS & CAMPBELLEa arrière île mon magasin de Liqueur/
rue Rideauj

C. NEVILLE
I11Y| Constructeurs et 
filial Entrepreneurs

Jsy &j/U/rUjf
Cétte Ancienne «i uunor.ible maison de meubles, a'OttaAV 

t, onnue par le bon marché de ses prix et par la bonne que 
ié ues articles qu’elle vend.

Nous manufacturons les toitures uii-

Tuituics “^< ’aiiodii Plate 
queO’nituitt en I-v

Toitures en Cuivre

'(I âoürtfcüt de Khiun.oii ir tout Achat Argent lompiail
fJo/rAp

illiToil

Douglass & Haines, 
234 rue Wellington.

A pent s des célébrés le 
périrur Jewel’’.

JNTIÆIE?- BOYER
FERBLANTIER ET PLOMBIER £’■

Aux Ménagères HARRIS & CAMPBEL1("est maintenant le temps dej Lire

Tapisseries et Peintures
Tivln des rues il’‘'nii or p ' * neeii. ( W» ne lu rue Suerk»mains Imliilfa et expérimentées. Prixlot.l’ai en main 

1 uvaux patentés
!' :■

,1. B. D U FORD, 108 Rue RideauT BKÊttÊÊ tn voMBiztrx Mknnonrs qui ikmohitt ia ■■

SOLUTION PâUTAUBERGE
Je

pleine et •e aatisfaetion à toi 
■order un

«4TKn m stock de Tapiaaeriea le» 
leu plus variées.

Bien apatronage 
NO, 284 RUE DA LHOUS!

AUX CRÉOSOTÉ 
et efficace contre 1*

CHLORHYDRO-PHOSPHATE DE CH 
aidèrent comme le rem Me le plue sûr i

AU^3moül8 Kouriès
L'emploi de la Semoul* 
Mourir» est recommandé

MALADIES DE POITRINEAVIS PHTHISIE, BR0HCHITES CHRONIQUES, TOUX ÂHCIENNES »t OPINIATRES 
En Tenu ohes L. PAUTAUBCRQK,

DÊPore nans todtbs tes ratwotPALKs i
PARI».
DA

âa. rue Jules C4eer. |
PHARMAOTKN ntt CANA

Par la préaente je donne 
sonnes qui n'ont pus en, < 
de vouloir bien a 1er pve 
monts chez A. F.. Lussier

la prochaine eottr.

|,e aux femmes enceintes, aux nour
rices, et aux enfants pendant toute 
U période de la dentition et de la
croissance.

L’Académie de Médecine a voté 
des remerciements à M. Mouri 
et l'Institut oe France lui a déce 
une médaille d’encouragement an 
concours des prix Montyon pour 
cette découverte qui exerce une ai 
heureuse influence sur la diminu
tion des maladies et de la mortalité 
des enfante.

L’usage de la Semoule Mourxè»
chei la femme pendant la gros
sesse et la lactation etches l'enfant 
pendant la dentition et la croie- 
sance, est de nature à développer 
de vigoureuses constitutions.

Une instruction est Jointe à 
ehaijue flacon.

abr*" et gros 
1». rue Jamb p

.1.

Solution l'AntipyrineA. C. (ROSI:.A TRGUETTEde
Bradlev 8( Snow

fin n th- Têt.'. JVérratjfie» 
liilii/itrs. . istlniir. l’m/</«ffniun<‘. iionfte 

] - Hlm>inrft*tiir Si-infiqne el DOilLFURS en général.
À ► ,ror. , .......... .IV. /, TKOt KTTÆ
1 ,Vente en Oro- à ?.rla, 34A IS, , aaa», SS4, WU' Veltetee
4 . ui : h il.U. Ottawa : O- F X. VALADE.
a P < Québec : D' E.ï MOH1N C , fiant féal : LAVIOL 
è R V VANS TOI TK.S l.l - IUNCIVXLES VHAKMAUIKSiwwww^v,

ATM, MOI t [( 'Tl V Its »•<»;- v i.a I i,| 
8ITPRRMK, NOTAlltKH. I r- 

R. A. Bradi.kv.

Argent A prAtf-r fl r <■ 
emkiurser en aucun temps.

island Home
Stock Farm,

Grosse Ile, Wnyne Co., Mloh. 
SA VA GH A F ARN U M, PnoraieroftS.

Maison L. Prers,E L I TE A -1ELSON

Agents demandes partout

Bh Avis aux Consommateurs
55 «O Les PRODUITS de la.

L,rEv Parfumerie Oüa L. LEGRAND:5!St U, l

w SOT*, rue St-Tionoré, à. 1PA.FIIS
Teltqoe ORIZA-OtL ESS.ORIZ * 0R1ZA-LACTÉ CRÈME-ORIZA 
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l‘ Aux soins tout particuliers qui président à leur fabrication.
2° A leur qualité inalterable et à la suavité de leur parfum.

MAIS COMME ON CONTREFAIT CES PRODUITS ORIZA 
pour vivre uur leur réputation 

avertissons les Consommateurs afin qu’ils ne se 
laissent pas tromper.
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FZZEj TT IZL ZLiTZB.T O 1ST jo s ngeai au père, mi brave <tt 

h )U!iête ouvrier qui n’a jam iis 
failli,loi. Et e’-st pour ce pète 
que je me désistai. Quant à la 
r intégration du coupible dans 
les bureaux de ma maison, je ne 
l'accordai que pour vous être 
agréable, rien de pins; et je vous 
laisse seul vous tmlhousias uer 
de votre ex érience. F-iû-iier 
la vie à veux qui ont manqué! 
Employer un commis infidèle» 
Alors qu’il y a tant de gens qui 
n’ont point manqué, i» qui la vié 
est si di Hic i le! t-ui de commis 
sans emploi, sur la li lélité des- 
queli on pourrait compter!

M. I agiitilermie aua’.t eu un 
accent farouche en prononçant 
ces mots: “Lee bureaux de ma

m m ch-r. Car pour votre pro- Le chercheur, en Duvernel, se 
tégé, c’est uue affaire e «tendu1 j double d'un rêveur 
depuis longtemps, nou* l’avons Sa chevelure noir et bouclé,sa 
sauvé. Il est sauve. A moins | barbe noire e! fine, clairsemé, le 
d’un nouveau biscay m, pendant tissu ddieat de sa peau d’
le reste de la campagne.......Mais blanc mat forment un ensemble
croyez-moi, Fernand, devenez de distinction pleine de morbi- 
plus positif. Pas de sensibleri - desse où ne se découvre pas tour 
philanthropique tournmt à de suite l’empreinte ae ses qua-
“l'hum initairerie.......Cela nous lit»;s viriles de travailleur.
liasse avec la jeunesse, d’ailleurs La douceur de sou regard con- 
Quand vous aurez trente ans tem datif—une doureur 
d'alf tires.......

Et il atteu lit une réplique, 
qui ne vint pas ...

Le vieux mécanicien triom
phait, au silence de D iverne .

Mais il se dit, après un coup 
d’œil vers co dernier, qu’il n’a
vait pas encore remporté une 
victoire définitive. Il avait bat
tu son adversaire, il ne l’avait 
pas soumis. Fernand parais
sait réduit au silence, et non 
vaincu ; à bout d’arguments, 
mais non point, persuadé.

Le visage hibituelleinvnt mé
lancolique du jeun - ho mm • s’é- nel 
tait nuancé d’une tristesse. As
sis devant le bureau du maitre- 
mécanicicn. les jambes allongées 
l’une sur l’autre, le buste ren
versé, il avait croisé lenteur--ut 
les bras et laissé tomber sa tète 
sur sa poitrine, dans une attitude 
meditative.

Pour M. Ltguillermie, Fer
uand cherchait un t .epo ise.

Il lui connaissait bien cette 
expression de physionomie, dans 
laquelle maintes fois, a ix heures 
de travail, d’absorption intellec
tuelle, il l’avait surpris: les sour
cils froncés, l’oeil p *rdu dans une 
contemplation, et comme remu
ant uu moude de pensées.

UNE FAUTE
DE

JEUNESSE
VA R

Alexandre Boutique pres
que résignée — contredit l’éner
gie d’un menton coupé court et 
la volonté du front, plisse de ri- 
d--s précoces : un mélange de 
force et de faiblesse, d’irresola
tion et de ténacité.

En face d’André Ltguillermie 
large et carré, anguin, brutal : 
l’air d’un général qui . porté le 
sac, — Fernand semblait être le 
poète de l'invention, de Vid e 
do it l’ex ouvrier devenu million
naire est l’homme d’action

Chercher er trouver, cela pa
raissait sullire à Feruand Duver-

I

(Suite!
M ilheureubcment, pour le 

jeune égaré, quand il vint à 
l’atelier, espérant y trouver le 
bonh «mine, ce dernier n’y était 
pas. Vous y étiez ; le coupable 
se troubla et — tant était gran
de la naïveté de et “voleur" — 
au lieu de se sauver par un men
songe, de dir* qu’il avait 
perdu ces c-nt francs il 
vous avoua tou’! Vous avez 
été un peu bien rigoureux eu le 
faisant arrêt r. Votre déaste- 
ment immédiat ne suffisait pas 
a racheter cette dureté. Vous 
l’avez senti et m’avez accordé la 
grâce complète, la réintégration, 
que je vous demandais comme 
récompense à m s travaux.

Nous avons fait là une expéri
ence sur le rachat d’un honneur.

L’exjiéricnce a complètement 
réussi, j’espère! Allons, mon cher 
Languillermie, réjouissons-nous 
ensemble!

— Je ne me réjouis pas du 
tout! Vous vo is ôtes singulière
ment mépris s irle motif de mon 
désistement. La colère passée,

maison.
Sa parole, se précipitant en 

même temps que s'enll vit sa voix, 
se lit âpre et impérative, comme 
une sonu n • de clairon c unman 
dant i’assau :

—De quel dr it, d’abord, voue 
arrè ez-vous à ceux qui to ubent? 
Portez vous donc plutôt là-bas, 
au secours de ceux qui ~ant en
cor - debout! Vous vo is devez a 
l’action comm in-1

Trouver, puis appliquer et ex
ploit -r : tel est l'oj ctif de La- 
gaillertnie.

Ce n’était pas la première 
lois que le grand industriel s’at
taquait, sur le ton paternel et 
bourru qu’aurorisait leur famili
arité, au caractère désintéressé 
et débonnaire de son futur asso

it comptait sur les ann*es 
pour am nder estte nature pré
cieuse, mais incomplète selo.i 
lui, et la rendre “ pratique. ”

En ce moment, tout 
>mbatlre “ l'hu

Pais, par un besoin ds sincé
rité, découvrantTho urne prati
que:

— Vous vous devez surtout à
vous-même! Les blessés?......Il
faut quelquesfois les fouler aux 
pieds pour aller planter l’éten
dard— on môme pour sauver sa 
peau! E t avant! nous ne sommes 
point de l’ambulance!

Et, après un pause, comme 
Fernand, songeur, ne répondait 
pas, M. Laguillermie ajouta :

—Cect dit eu thèse générale,

a soaipee 
aauitairerio”

de Fern ml, il ne remarquait 
point qu’ana douleur profonde, 
te iu; secrète au fou 1 de l’û.ne
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AVLES PERSONNES QU 

VRONT PAS LEUR JOUR 
LIÈRE.MENT SONT PRIÉ! 
NER AVIS SANS DÉLAI J 
DE L ADMINISTRATION.

ECHOS DUJ
L» Pressk <lit que l’ou '.toit 

jeu au gouvernement Mercier.

M. Toussaint Trudeau est t 
nommé ingénieui en chef d:s ci

Le gouvernement a exilé 
en Sibérie parce qu’ils avaient 
catholique.

l>eux journaux minis riel 
que les émoluments des minist 
soient augmentés.

M. Brisson, ancieu candidat 
de L*prairie vient de dénonci 
St-Constant à Rome.

On croit généralement que 1 
démocrates va 
sonne ne se propose de pleurer.

VEmpire dit que le taux pi 
pas réduit, l’an dernier le dé 
service des postes a été de $70(

la loi Mc-H

Un journal des Etats Unis d 
mille six cents fermes ont été ; 
les derniers six mois, daus le I

Les socialistes d'Allemagne 
faire une véritable enjambée 
sept lieues en élisant deux de L 
«1e la Chambre Haute.

Une dépêche particulière 
Globe comporte l’imformation 
talion des -vufs en Angleterre [ 
sidérée comme certaine «lu suce

Si la tournée desdépute'-sirlai 
et Dillon continue comme ell 
coup de 8 et $10,000 par s >ir 
de ventres affamés en Irlande,

W Le directeur de la VÉn 
la charité des Canaelieos et V 
ainsi qu’au gouvernement de 1 
voyer des secours aux affamés

M. L. P. Pelletier a un par 
personne de M. Monfet, dépntv 
Ce n’est pas assez ni co 
comme quantité jiour faire de

f«

Nous lisons dans le Canauik

“ M. L. P. Pelletier n’a 
la rédaction du 
dit en conseqi 
pcndaA nous 
eier prenne peur.

“ Al. Pelletier ne 
sait qu'il est styil d< 
peut rien briser."

discours du trô 
tence beauco.ip d 
ne croyons pas q

fait une de 
e son parti,

La décision du ministre de la 
refusant de commuer la scntei 
chall, est approuvée par toute I 
paye. Tout pénible «pie puisse < 
de la loi, noue ne voyons pas t 
seule raison sur laquelle on aur, 
puyer pour empêcher l’exécutii 
heureux Rirchall.

L'évolution qui se fait â Qtn 
du parti libéral s’accentue. L 
St Hyacinthe, chargé «le prépari 

discours du Trône, a pu tir 
sentiment ostensible du premiei 

“ Je suis lÜM-rak M. l’orateu 
des immorte's principes qui 

siècle ont changé la face du me 
sans crainte que je proe 
]e sais que la grande maj 
chambre m’approuve et partage

De la Vérité
“Il faut, toutefois, s’eutendi 

peut être parmi nous relatives 
partisans «le la forme républia 
cela ne veut rien dire du tout 
peut très bien être admii. ieur i 

. chie la plus al>solue et professa 
le lil«éralismc k- plus avancé, le 
l’intpiété. De même que l’on 
ardent républicain et fervent 
Voltaire, le père des impies n 
flatteur et le pensionnaire de Fi 
tait pas républicain ; tandis 
Moreno, qui aura peut être un j 
neura de la canonisation,; n’ét 
royaliste.

Monarchisme et catholicisir 
pas plus synonymes que républ 
impiété."

Nous venons de lire un joui 
madaire publié à S te Suholastiq 
titre de I’Bcho des Devx-Monta 
J. D. Leduc et G. E. Langlois ei 
rédacteurs-propriétaires. Uett 
feuille se met au service de M>1 
Mercier, sans condition. Ce 

y' certainement beaucoup de zèle e 
la plus grande confiance dans eei 
Durables chefs, qui d’ailleurs ont 

V sous plus d’un rapport à l’appui 
' Mais nous u’approuvons pas la pt 

aveugle, surtout dans la presi 
appelée à diriger l’opinion.

Un grand nombre de journalis 
tagent pas notre manière de 
matière. Souvent les journaux 

| leurs nous sut fait le reproche «
; appuyer le parti en tout et part<
v Wa jamais été notre programme, 

il nous au.*ait fallu d’abord anuoi 
lecteurs que nous étions «lestii 
l’apologie des fautes que commet: 
politique que nous appuyons gén 

Nous croyons cependant souha 
â notre confrère de Ste-Scholast 
rant qu’avec le tempe il mettra l’i 
pays avant celui «les part?.

clame ce
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